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LES SOUHAITS 
DU MAIRE CORMIER

LE PAPE EST SORTI DU VATICAN ET 
S’EST RENDU A SAINT-JEAN DE LATRAN

LA VILLE AUTORISE 
L’EMISSION DE 
DEBENTURES

WÊ$,L’ACADIE PERD
UN BON FILSîrpca natu-

ШВІ
Шш

. іE jLa mort ravit soudainement le Dr 
D. V. Landry de Bouctouche, à 
l’affection des siens. — Minis- 
tre dans quatre gouvernements.

Pie XI a fait le trajet en automobile et,a célébré la sainte 
messe en commémoration du cinquantième anniver­
saire de son ordination sacerdotale.

% .
Emprunt de $300,000, pour une 

période de trente ans. — Les 
traverses à niveau.

PETITES NOUVELLES 
D’UN PEU PARTOUT

і ШШkm {PREMIERE SORTIE DEPUIS 1870

UNenfant!alâ
JAMBE COUPE 

PAR UN TRAIN

Comme nous l’annoncions briè­
vement, la semaine dernière, le 
Dr D. V. Landry, officier médi­
cal au service du Département de 
’a Santé •du Nouveau-Brunswick, 
est décédé mercredi dernier.

Le défunt fut frappé soudaine­
ment par une syncope, à Bathurst, 
alors qu’il se rendait assister à 
vne réunion du Bureau de Santé 
de cette ville. Les docteur? Lan- 
gis et Duncan, apoelés d’urgence, 
ne purent que constater la mort. 

BELLE CARRIERE
Par la mort du Dr Landry, l’A­

cadie perd un personnage impor­
tant, un fils qui s’est dévoué à la 
cause nationale et qui a fait hon­
neur à sa race, tant dans la prati­
que de sa profession que dans la 
part active qu’il a pris dans la po­
litique administrative de sa pro­
vince. 1

Le docteur Landry a servi com 
me ministre dans quatre gouver­
nements. Il jouissait d’une belle 
éloquence et parlait aussi facile­
ment l’anglais que le français.

Tl fut pendant quelques années 
nrés’dent de la Société Mutuelle 
L'Assomption et vice-président 
de la Société Nationale de P Аз 
somption. Il était le président du 
comité de l’Eglise-Souvenir de 
Grand-Pré.

Le Dr Landry était né à Mem- 
ràmcook en 1866, le troisième en­
fant d’une famille de quinze. Ii 
fit ses études à l’Université St- 
Joseph. Il épousa Mlle Annie Mi- 
chaud, soeur de M. Pius Michaud, 
avocat ti’Edmundston et de M. 
Félix Michaud de Bouctouche. 
Outre son épouse, le défunt lais­
se sept enfants dont Mme (Dr) 
Euclide Léger de Moncton, une 
soeur Mme Damien Landry de 
St-Joseph, et deux frères, fabbé 
Albert Landry d’Adamsville et 
André Landry de Caraquet. Il é 
tait le neveu du Rev. A. D. Cor­
mier.

Le défunt fut ministre d’agri­
culture dans le cabinet Hazen en 
1908; il remplit la même position 
sous le gouvernement Flemming 
puis devint secrétaire-trésorier 
provincial sous les gouvernements 
Clarks et Murray. Il représentait 
à la Législature le comté de Kent.

Depuis le mois de mars 1927, 
feu le docteur Landry remplisait 
la .position d’officier médical au 
département de la Santé. Son ter­
ritoire comprenait les comtés de 
Madawaska, Restigouche et Glou 
cester.

Les funérailles ont eu lieu sa­
medi dernier à Bouctouche; Le 
service fut chanté par 
bert V. Landry, frère du défunt. 
Plusieurs membres du clergé et 
de nombreux parents et amis é- 
taient présents.

Nous prions les membres de la 
famille du défunt, et notre conci­
toyen M. Pius Michaud, d’agréer 
l’expression de notre plus vive 
condoléance.

Le conseil de ville s'est réuni 
vendredi dernier le 20 courant. 
Son honneur le maire Cormier et 
les échevins Napoléon Coté, Ja­
mes Martin, Dr P. H. Laporte et 
Léon Gagnon étaient présents.

Le conseil a autorisé le paie 
nient des comptes suivants : 
$1359.99 pour dépenses couran­
tes ; $175.00 au compte capital ; 
$34.00 au compte câpkal d’élec­
tricité.

Le conseil a consenti à Mlle 
Brasseur, sténographe, une au­
gmentation de salaire de $10.00 
par mois.

Il a été décidé de faire une é- 
mission de debentures au montant 
de $300,000 pour faire les déve­
loppements électriques actuelle­
ment en cours. Cette émission se­
ra datée du 1er février prochain 
et pour une période de trente ans. 
Les debentures seront offertes en 
tranches de $500 et $1000.

Son honneur le maire soumet à 
l’attention du conseil les corres­
pondances récentes reçues de la 
Commission des Chemins de fer 
en rapport avec l’élimination des 
traverses à niveau dans la ville 
et dans le comté.

Il a été

UN NOUVEAU JOURNAL 
PARAIT A OTTAWA

Ottawa,—-Un nouveau journal 
hebdomadaire ser 
tawa sous le nom de “Ottawa Ca­
tholic Times”, à partir du mois 
prochain. Le R. P. Joseph R. 
Birch, O.M.I., de l’église St-Jos- 
eph, en sera e rédacteur, ж-t-on ap­
pris hier soir ; Austin B. O’Don­
nell, de Seattle, Washington, en 
sera le gérant.

LE CAMION ENGLOUTI 
DANS LA RIVIERE

St-Jean, N .‘-B.-—Charles Mc- 
Farlane, de Moss Glen, comté de 
Kings, s’est noyé dans la rivière 
Kennebezcasis. En compagnie de 
son fils, il traversait la rivière sur 
la glace dans un auto-camion. La 
glace se brisa. Le fils sauta en 
temps, tandis que le père fut en­
traîné au fond de la rivière avec 
l’automobile. La police provincia­
le a fait des rechWches et l’auto­
mobile a été repêché dans 60 
pieds d’eau. M. McFarlane était 
encore à la roue.

ИІRome, 20.—Sa Sainteté Pie XI 
est sortie du Vatican aujourd'hui 
et a pénétré sut le territoire ita­
lien. C’est la première fois qu’un 
pape sort du Vatican depuis 1870.

Cette sortie coincide avec le cin­
quantième anniversaire de prêtri­
se du Souverain Pontife, et se pré­
sente à la suite du consistoire pu­
blic où le Pape 'a créé six nou­
veaux cardinaux et dé là publica­
tion d’une encyclique dans laquel­
le Pie XI recommande une plus Campbellton, N.-B., 20. — Un 
gtande participation des laïques triste accident est arrivé ici, Hors- 
aUx beuvres de zèle. que le jeune Laurent Robichaud,

Sans avertir personne le Pape a âgé de 13 ans seat fait coupé une 
quitté le Vatican à 6 h. 45 et s’est і jambe par un train du Canadien 
rendu en automobile au palais de National dans la coût du chemin 
St-Jean de Latran, où il a célébré 
une messe en commémoration du 
cinquième anniversaire de son or­
dination sacerdotale.

;

? ВШкШv'v ublié à Ot-api
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BaiLaurent Robichaud, de Camp- 
bellton, tente de passer sous 
un convoi en marche.

tOEL

I0UX A L’HOPITAL

і Appréciés
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ï

de fer. Homer Matthews, du Ca­
nadien National, entendit des cris 
et, se rendant dans la direction 
d’où venaient ces cris, il trouva 
Tenfant étendu près dfe la voie 
avec une jambe mutillée. Il appe­
la au secours et, avec l’aide d’au­
tres employés il transporta le jeu­
ne Robichaud à l'Hôtel-Dieu où 
il fut placé sous les soins du Dr 
L. J. Pineau. D’après ce qu’on 
peut comprendre, le jeune hom­
me avait essayé de traverser la 
voie en passant sous un char.

celets
ngles à Cravate» 
mes Réservoirs, 
yons
s de Toilette 
i de Manicure 
«ses Miitaires 
s à Barbe 
loirs

f 1 Aux Contribuables de là Ville d’Edmutidston :
■Edmundston peut être fière de Vantée qui 

finit. Plusieurs nouvelles constructiorfs ont 
donné de l’ouvrage et de l’importance notre 
municipalité. Nos industries ont fonctionné 
continuellement, et les chemins de fer d a gou­
vernement ont établi un record, l’hiver dernier.

A tout considérer, nous finissons uhe an­
née prospère. Rome ne s’est pas bâtie $en un 
jour, et Edmundston, ville encore très jeune, 
Vie peut donner à ses administrés tout le con- 
fdrt désiré en quelques années.

Il se fait, toutefois, un progrès sain et 
constant, et un bel avenir est promis aqx cito­
yens courageux, travailleurs et économes- L’a­
venir est à ceux qui luttent. Si nous voulons 
prendre notre place parmi les populations qui 
comptent, nous devons lutter par tous 4gp mo- 
■yénS Honnêtes.

Un devoir s’impose chez-nous, c’est de dé­
velopper un plus grand esprit civique, de met­
tre l’épaule à la roue, de faire notre quote-part 
pour l’avancement général, d'éviter toute -cri­
tique destructive, mais plutôt d’aider par nos 
conseils et par nos actions à rendre plus utiles 
encore les efforts de ceux qui donnent gratui­
tement leur temps et leur énergie pour rendre 
notre ville plus grande, plus belle et plus pros­
père. .

C’est un devoir et un plaisir pour moi de 
souhaiter à tous les citoyens d’Edmundston 

Bonne et Heureuse Année.

LES SALAIRES 
DES MAITRES-

DE-POSTElife
ochee 
mante 
rues 
lines 
lines de Montres 
liers de Peflee 
nglettes

L’hon. P.-J. Véniot, ministre des 
Postes, annonce une hausse ds 
salaire.

HACHEY ECRASE PAR 
L’OCEAN LIMITE

Bathurst, Nj-B., 20.—Arthur 
Hachey, de Portage River, com­
té de Gloucester, près de Traca- 
de, a été tué raide par V“Océan 
Limité” vers 6 heures hier soir. 
Il eut une jambe entièrement cou­
pée, l’autre jambe et les bras bro­
yés. Ses deux compagnons, Léo 
Hachey, son frère, et Philippe 
Blanchard, de Bathurst, échappè­
rent au train en sautant de la 
voie sur un pilier d’appui. L’acci­
dent est arrivé à Middle River, 
immédiatement au-dessous de 
West Bathurst, à un endroit do­
minant les eaux congelées de la 
rivière.

possible de se rendre 
compte que l’ingénieur de la com­
mission, M. Ki^borne, a forte­
ment recommandé à la Commis­
sion le plan suggéré par l’échevin 
Gagnon et autres, à savoir : l’uti­
lisation de la voie du C. N. R., 
oar le Canadien Pacifique de St- 
Léonard à Edmundston.

Cette question prencf Hes déve­
loppements très intéressants et il 
ne faut pas la négliger..

M. PAUL F. MARTIN 
EST DECEDE

Ottawa, 23.—L’honorable M. P. 
J. Véniot, ministre des Postes du 
Canada, Vient d’annoncer aux 
maîtres de poste ruraux de tout 
le pays une augmentation de sa­
laires qui portera sur les droits

ton de*-se faire-,
il y a trois ans. les maîtres de 
ooste recevaient 30% du total de 
la commission payée pour l’émis- 
'aion des mandats-poste. De nom­
breuses démarches furent faites 
par l’association des maîtres de 
poste du Canada auprès de l’ho­
norable Ц. Véniot pour faire au­
gmenter cette allocation car d’a­
près l’ancien système de paiement 
les maîtres de poste retevaient 4 
sous par mandats. Le Ministre 
dés Postes promit de donner tou­
te son attention à cette question 
et de rendre justice dès qujl le 
pourrait à la nombreuse classe 
d’employés civils que constituent 
les maîtres de ooste du Canada.

L’honorable M. Véniot a tenu 
parole et il est inutile de dire que 
sa récente décision a été reçue a- 
vec plaisir et reconnaissance oar 
lesjnaitreS de postes. Ces derniers 
recevront maintenant 50% de la 
commission sur lés mandats-pos-

DEL p A ST-ANDRE DE MAD.1 Lundi le 16 courant est décé­
dé 4 St^Aédr# de Madawaska
Sieur Paul F. Martin à l’âge de 
54 ans. Cette mort a causé de vifs 
regrets dans la paroisse, car le dé­
funt était l’un des plus braves ci­
toyens de St-André.

Les funérailles ont "eu lieu 
mercredi dernier dans l’église pa­
roissiale. Le service fut chanté 
par l’abbé Félix Verret, curé de 
ila paroisse.

Les porteurs étaient les frères 
du défunt : MM. Jos. Martin de 
Van Btiren, Damase Martin de 
St- Léonard, Alphonse Martin 
d’Edmundston, Achille Martin de 
St-Léonard, Edmond Martin d? 
Gland Sault, Wilfrid Martin de 
Fort Fairfield. M. James Maze- 
rolle, son gendre, portait la croix.

Le défunt laisse une épouse é- 
plorée et treize enfants dont plu­
sieurs en bas âge.

A la famille en deuil “L e Ma­
dawaska” offre ses plus sincères 
condoléances.

des mandats émis, 
Dépuîs la révîsl>9

AMIS
NOUVEAU CHEF 

ALA POLICE 
PROVINCIALEnpany, UNE TRAGEDIE

Frédéricton, 21.—Herbert Bre­
wer, propriétaire d’une scierie à 
Clark Bridge s’est fait prendre 
hier par l’arbre de transmission 
comme il sautait par-dessus pour 
parler à l’ouvrier de la scie ron­
de. Il eut une jambe arrachée et 
expira deux minutes plus tard. 
On n’a pas jugé nécessaire de te­
nir une enquête. Le défunt laisse 
une veuve et une famille.
UNE ARENA 
INCENDIEE

St-Jean, N.-B., 18—L'Aréna, la 
grande patinoire de la ville de 
Saint-Jean, a été entièrement dé­
truite par le feu. Les pertes s’élè­
vent à $65,000. _
MERE DE SIX FILLES

Belem, Brésil, 17.—Une femme 
de Floriano Peixoto, dans l’Etat 
d’Amas, a donné le jour, hier, à 
six enfants, six filles.
UNE AUTRE ENCYCLIQUE 
DE SA SAINTETE PIE XI

Cité Vaticane, 23.—Sa Sainte­
té Pie XI a publié aujourd’hui 
une autre encyclique, sa deuxième 
dans l’espace d'une semaine. Il y 
traite de son jubilé sacerdotal et 
de l'organisation de l’action ca­
tholique.
mort de"mE
J. D. MORIN

Montréal, 24.—iM. J. D. Morin, 
député fédéral, de Bagot, est mort 
subitement ce mtiin à St-Pie de 
llagot, à l’âge de 47

Brig.-Général F. W. НШ, rem­
place le Capitaine Sait. — Ce­
lui-ci retourne dans la Police 
Montée. I

щШШЖ) <і>'у
ШштШ

unela" Г, Le Brigadier-Général F. W. 
Hill, C.B., C.M.Gi, B.S.O., ancien 
officier commandant du district 
militaire No. 7, a été nommé chef 
du service de a police provinciale, 
en remplacement du Capitaine 
Sait qui a donné sa démission il 
y a quelques semaines.

Cette nouvelle a été annoncée 
l asemaine dernière à la suite d’u­
ne assemblée des membres du 
Cabinet Baxter.

Le nouveau chef des “gardiens 
de la province” est avocat de pro­
fession ; il a pris une part active 
dans les activités militaires en 
Ontario et à St-Jean.

Le Capitaine Sait retournera à 
'a Royal Canadian Mounted Po- 
" ce en qualité d’inspecteur.

Max. D. CORMIE
MAIRE.

4
AiSUNS

CETTE LIGNE DE 
TRANSMISSION 

EST COMPLETEE

BANQUET DE
VOYAGEURS

m
Moncton, N.-B., 23.—Les. com- 

mis-voyfcig«eurs de Moncton ont 
tenu leur banquet annuel à l’hô­
tel Brunswick sous la présidence 
de M. Arthur S. Rowe. Pratique- 

Le bureau local de Solloway, ment tous ies commis^ voyageurs 
Mills Ltd., courtiers en valeurs d%la ville étaient presents . La semaine derme* on a com-
mimères, s’est montré d une gran- Le, president, aP"s “v°,r РГ°Г l,leteJa >'8"е 5 e transmission en- 
de générosité pour les pauvres de nonce fc ^scours d ouverture et re G and Falls et Dalhousie et 
l avilie en faisant un don de $25,- propose la santé du roi, proposa le courant a ete mis sur les cables 
W aux organisatrices qui s’occu- »u toast a la ville de Moncton a„- pesants supportes par quelques
pent de distribuer de, cadeaux â 4«« НГпгілс ^ 'Тп іГ’ S“r ^
l’occasion de Noel aux families ma'rf. C H à f' -
au 'res 7 pal discours de la soiree tut pro- Les differentes épreuves ont

~,fcfrs»c погелпт.- лп* nonce par M. A. M. Belding, di- démontré que la Ligne étak>n par- é.îS lS T STZÏÏZ recteur du journal le “Telegraph- fait ordre et pouvait facilement 
P 1 і»пггя.в,Уіп'Trintp - Journal”, de St-Jean, qui passa porter la charge de 132,000 volts.
ïiy4UMnîsdimériintd fa'3 £fv™niritimf0n danS ’eS Pr°' mission, Z^ruite^ t cZ-

aâi’iafa" -■ 4 yysss «sæ tssgtssr&Jti
^ c ' région de 1*Atlantique, répondit • d’aluminium renforcis d’acier. Les

à la santé du Chemin de fer et M.l tours qui les supportent sont en 
Arthur Tremblay, de la compa- acier. On estime que, lorsque Von 
gnie Rock City Tobacco, à celle transmettra les 40,000 forces des- 
des dames. tinées à Dalhousie, le voltage se­

ra d’environ 127,000.

l’abbé Al-te. SOLLOWAY, MILLS 
AUX PAUVRES

es штж№L’électricité du Grand Sault 
transportée à Dalhousie.L’ACCIDENT 1UIs

FUT FATAL в»

«MV'îÇMtv ■
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;
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39c1res
Demmings n’a pu survivre, aux 

blessures reçues dans la colli­
sion des locomotives du C.P.R. 
la semaine dernière.

?

29c
Basil Demmings. chauffeur à 

"J l’emploi du Canadien Pacifiaue. 
est décédé samedi dernier à l’hô­
pital privé d’Edmundston, à la 
suite des blessures graves reçues 
dans l’accident qui est arrivé dans 
la cour du Canadien Pacifique à 
Edmundsfiqn mercredi dernier.

La victime était le fils de M. et 
Mme Randblps Demmings d’A- 
roostook. Outre son éoouse et ses 

• parents^ Demmings laisse trois 
petits enfants. Il était âgé dç 29

25c і
..;

31cijrlmpr ~x mChers Confrères :—
C’est un heureux privilège pour moi, de 

pouvoir à l’approche du Nouvel An, au nom des 
Officiers du Conseil d’Edmundston 1932, vous 
présenter nos meilleurs. souhaits pour une an­
née heureuse et prospère.

En ces jours d'allégresse mettons de côté, 
pour le moment du moins, tous nos soucis, qu’­
ils soient d’un caractère professionnel ou per­
sonnel, et ranimons dans nos foyers la flamme 
de la franche gaiété ; unis dans une grande fra­
ternité, cimentons nos liens d’amitié avec un 
caractère d'endurance. Un homme est connu 
par ses amis !

Mes meilleurs souhaits à l’occasion de la 
Nouvelle Année. Que Dieu accorde à tous la 
Joie, la Santé et le Bonheur. Qu’Il bénisse nos 
familles, notre Cwseil et nos entreprises.

H. R. MARMEN,

19c E

POUR MARIAGE 
et autres occasions 

commandez vos FLEURS à la 
PHARMACIE VAN WART

V.M.L. ans.25c
LES AVIATEURS 

FORCES W ATERRIRsis 20c ■■

VT-S
SJ L'avion transportant la malle 

’! par voie des airs, se dirigeant 
I vers Moncton, samedi dernier, a 

été forcé d’aterrir à Edmundston. 
Le brouillard épais et la chute de 
la neige empêchait les aviateurs 
de continuer plus loin.

L’avion est descendu vers onze 
і heures, samedi matin et a fait un 
i atterrissage p 
i charge des avi 

' ’ Є‘
! , Et»ns ,k œ

Fl’iion. J Є Waubts & Amis

x II-
I

Campbellton, N.-B., 20.— Les 
employés du chemin de 1er, Ca­
nadien Nations! de Moncton à Ri- Le Dr E. A. Martin d’Edmun- 
vière du Loup ont tenu un grand dston vient de recevoir du “Board 
banquet ici. Au delà de 75 con- of Registration of Médecine” de 
vives étaient présents. Le banquet tEtaf du Maine l’heureuse nou- 
était présidé prit l’échevin J. W. velle qu'il a passé avec succès les 
Howard. examens qu’i était allé écrire à

Des discours ont été prononcés Bangor, Me., il y a quelques ae- 
par le maire Eugène Savage, de maines.
Campbellton, M. J. A, D’Anjou. C: succès lui permet de prati- 
de Mont-Joli, M N. C. McKay, quer lêgafément la médecine dans 
William Parsons et J. J. Trai- tout l’Etat du Maine. Nos féh-

_________ЙЙ»-.
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TRUIES PORTERES 
DU TYPE A BACON

E

EATON GROCETERIA' <T \1La province de-Québec a déjà 
commencé l’importation de truies 
portières du type à bacon pour la 
saison ; ces truies venaient des 
Provinces Maritimes. La premiè­
re expédition, comprenant cin­
quante truies métisses Yorkshire, 
est arrivée à Laéhute pour distri­
bution dans le comté d’Arge i- 
teuil. Ces animaux ont été choi­
sis parmi les expéditions de porcs 
de boucherie à Moncton, N.-B., 
par la Commission maritime de 
l’industrie animale. Les ministè­
res fédéral et provincial de l'a­
griculture ont chacun pris une 
part égale dans cette transaction.

Treize charges dr wagons de 
truies du type à bacon ont été im­
portés dans le Québec l’année der­
nière, et l'on croit qu’il faudra un 
nombre beaucoup plus considéra­
ble d’animaux cet automne pour 
répondre aux demandes venant 
de la part des membres des cer­
cles de cultivateurs dans toute 
la province.

♦
HEURES DE MAGASIN:

Le Magasin est ouvert de 9 heures du matin 
à six heures du soir, tous les jours.

I G. BOUfAMELIORATION 
DU LAIT POUR LA 
VENTE EN NATURE

jeunes animaux ; le soleil désinfec­
tera le local et les maladies au­
ront moins de chance de se dé­
velopper. Si vous aviez blanchi à 
la chaux, comme ce serait -un mi­
lieu plus avantageux pour vos a- 
nimaux.

plus. L'air se renouvelle sans 
courant d'air, l’humidité sort- peu 
à pem sans se déposer sur les 
murs. Pensez-y.

La lumière du soleil et l’air pur 
sont nécessaire aux animaux vi­
vants atitant que la nourriture.

En êtes-vous encore à ventiler Vous ne voudriez pas priver vos 
par la seule «porte d’entrée? Votre - animaux de nourriture, pourquoi 
étable ressue-t-eKé? Etablissez Iles priver d'air pur et de lumière? 
donc une bonne fois un système j Ces deux grands bienfaits ne vous 
de ventilation. C’est peu disipen-J coûtent rien, utiljsez.-fles abon- 
dieux, et la dépense ne se répète 1 damment.

K . ч
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* SPECIAUX d’Apres NOËL
W POUR 3 JOURS SEULEMENT "WJ

VENDREDI -SAMEDI - LUNDI

La qualité du lait destiné à la 
v ente en naturç a été grandement 
améliorée en ces dernières années, 
ucpuis quelque temps les Servi - 

d’hygiène de la plupart des 
grandes villes appliquent des é- 
prsuves scientifiques afin de pro- 
.éger le consommateur contre les 
laits sales, mauvais, contaminés, 
.,ti adultérés. Les vendeurs de 

it eux-mêmes se servent de ces 
essais pour protéger le consom­
mateur, le commerçant, et Le pro­
ducteur. Au moyen de l’épreuve 
scientifique et du classement du 
lait qu’il reçoit, le commerçant 
,>eut maintenant éliminer le lait 
qui n’est pas bon pour l’embouteil­
lage et améliorer ainsi la qualité 
du produit qu’il offre au consom­
mateur.

Ptour fournir des renseigne­
ments aux producteurs et aux 
vendeurs de lait, le Ministère de 
l'Agriculture d’Ottawa a publié 
un bulletin sur l’essai de la qua- 

: é du lait. Ce bulletin, le No. 123 
de Ministère de l’Agriculture, par 
C. K. Johns, et A. G. Lochuead, 
Bactériologistes de la ferme ex­
périmentale, traite du sujet aux 
points de h vue de la valeur' ali­
mentaire, de la propreté, de la 
qualité de garde, de la qualité sa­
nitaire et du goût.

Il explique l’importance de 
chacun de ces facteurs dans un 
aliment d’qmploi. aussi général 
que le lait, et décrit la façon dont 
les essais doivent être conduits 
pour juger ces facteurs. Les com­
merçants qui apprennent ainsi à 
connaître la qualité de leur lait 
d’après ces essais, peuvent le 
classer et le payer suivant sa va­
leur. Tout système de classement 
dit-on doit, pour rendre justice, 
tenir compte des conditions lo- 

• cales, comme la qualité actuelle 
du lait offert, le déficit re'atif et. 
le surplus dans différentes sai­
sons. et la concurrence à d’autres 
débouchés. Ce sont là des consi­
dérations dont ondo it tenir 
compte si l’on veut donner satis­
faction à tous les intéressés.
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Personne ne devrait manquer de profiter de cette aubaine et de bénéficier de ces 

Ц étonnantes valeurs. /

27 — 28 — 30 DECEMBRE.

mm OEUFS
45 doz. 

60c doz. 
55c “

Extra
Extra
Premier
Seconds
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CAFE, marque Spécial, j
la lb EXTRA SPECIAL 

THE NOIR

39cЯ33c “ж:ЖЙ
CORN FLAKES Quaker, 
3 paqucjta pourЯBEURRE FRAIS 

Spécial pasteurisé 
No. 1 
No. 2

24c39c Ü
Я CREAM OF WHEAT 

le paquet ........ ...............
38cÏ 1 Marque spéciale, la lb ?37c 66 24c

я 39cPOULETS ABATTUS ASPERGES Rio Vista 
2 Ьо-tes pour................

ver, que cet 
reçues à l’hi 
elles sont fo 

PENSC 
néreuse, les 
et ouvrir un 
être traités i 

Ne soyc 
le dévoueme 
nr leurs sen 
ligieuses pu 
pour notre < 

RENSC 
Que ferions 
recevoir les 
n'y sont nul 
vice, pour fa 

Pourqu 
vres? Penso 
d’égoistes.

F30c la lb. 
2Sc “ 
23c "

Choix 
No. 1 
No. 2 
No. 3

39c
Л- ' IFEVES “Golden Wax" 

Aylmer, 2 bo‘tes pour .... 33c
âі ■

20c “ PILCHARDS 
2 boîtes pour ..

MIEL PUR, 
pot 16 oz.....POULES ABATTUES 19c 21cEPINARDS Lynn Valley 

2 boîtes pourMes Voeux Sincères 22c la lbNo. 1 
No. 2 
No. 3 
Vieux coqs

29c20c “ CONFITURES aux fraises 
pures Aylmer, 
pot de 40 oz

PRUNES de choix, 
petites, 3 lbs pour ...m 17c* “ 

15c “
PRUNES Grtsen Gage, avec 
sirop léger, 2 bottés.....21c 29cя- Ш 39cяPORC ABATTUS 

No. 1,90 à 140 lbs Ліуіс la lb. 
No. 2, 140 à 175 14Ис “ 
No. 3, 175 à 225 lbs l3'/2c “ 
Veaux abattus engraissés au lait 
Choix 
No. 1 
No. 2

J’apprends que le bonheur s’apprête,
Du moins c’est ce que l’on m'a dit,
A se rendre chez-vous aux Fêtes 
Après la messe de minuit.
Avec lui, soyez tout à l’aise.
Ce gros Seigneur est bon enfant ;
Je ne doute pas qu’il se plaise 
Chez vous, vous êtes si charmants.
C’est mon compagnon de voyage,
Un jour il m’a dit sous secret 
Qu’il aime le gai badinage,
Le franc sourire et les banquets,
Les réunions de famille,
Les concerts, les vieilles coalisons 
Que rythme le feu qui pétille 
Dans l’âtre lorsque nous jasons.
Qu’il sourit dans la destinée 
Pour vous que j'aime de tout coeur 
Joyeux Noel et Bonne Année.
Sous la garde du vrai Bonheur.

Georges MICHAUD,
Agronome.

POUDRE à Custard,
Harry Нот, bte „і____25c

CONFITURES aux fram­
boises Alymer, 
pot de 40 oz

PRUNES de Lombard, 
sirop léger, 3 btes ........... 25c

33cя CORN STARCH London 
3 paquets .....

GRAPEFRUIT Aylmer, 
la boîte ..........................% MARMALADES aux oran­

ges Aylmer, 40 ozv.....л 27c20c la lb 
19c “ 
16c “

20c 23c ;

RICE KRISPIES 
2 paquets pour....... ....... 21c

HOMARDS 
bte 3 oz ___

CONFITURES aux prunes 
Smith, 40 oz .DIVERS 29c . 14c

20c la lb 
10c “

Lapins vidés 
Lapins non vidés 
Pigeons vivants (couple) 35c *’ 
Lapins vivants 16c “

ANIMAyX VIVANTS 
Porcs vivants

ï ЛEXTRA SPECIAL! 
Sirop de Blé d’Inde

EXTRA SPECIAL 
GRUAU QUAKER

EXTRA SPECIAL 
MIEL PUR

1 ITv
!

Edwardsburg, 10 lbs
Porcs à bacon 

Choix 170 à 230 
Porc épais, 170 à 270 
Porc à étal, 120 à 170 
Porcs lourds, 230 à 270 
Extra lourds,plus de 270 lbs 10.75 
Porcs légers, moins de 120 13.00 
Truies No 1 moins de 350 
Truies No 2 plus de 350 10.00

Va- Tau- Tau- 66 
ches tes reaux 
7y£c 8 c 6)£c — 

c 7 c 6 c 
Stfc 
5%c

c 6 C 5p4C

rapide, le paquetchaudière No. 5LUMIERE ET AIR PUR 
A L’ETABLE 64c11.50

11.50 Я 63c 26cmm Spécial au11.50 Я GRATIS — un cahier avec 
vec_chague_achaLi__i_^^_11.50 -,

CяVi lumière à l’étable est néces- 
ire: ne dites pas qu’il y en a 

toujours assez. C’est une erreur. 
Si vot e étable est sombre, ache­
tez quelques fenêtres ; faites les 
poser au p^.us tôt. Pour quelques 
piastres vous éviterez -des re­
tards dans la croissance de vos

10.50 OPERATED BY ЩЩіі, Migratioi 
ques. 
fices 
Le tt 
— Li 
Cana 

/ trogr

Яy
Extra ihoix 
Qhoix 
No. 1 
No. 2 
No. 3 
Taurailles

!

C
c

ш 5c
BONNE ET HEUREUSE ANNEEVeaux de tait Le mont 1 

encerclé de to 
montant de la 
santé. Le com 
chassent des 
citoyens paisil 
colonies étrar 
dans les endro 
se des loyers 
commodités d 
ainsi que deui 
autant de «lo 
aux juifs, aux 
races du quart 
tre les rues E 
Sherbrooke et 
lion primit ve 
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gne et passe oi 
cités résidmitii 
Jfal, d’Oulf-em 
d’Hampstehd 
Montréal^nljai 

La montugm 
de sa croix pu 
invite tous tes 
ses flancs.

15 c 
13
13 c
11 c

Choix 
No. 1 
No. 2
No. 3

N OUS SOMMES 4”'
Eir prtomtr, à n» I» k

à ro““k,n
de la Nouvelle Année

s è*o-
* > Veaux de champs

1 No. 1 
No. 2

6%c 
6 c

Agneaux du PrintempsJ// chaque
10.50
10.00

Madawsska 
MERCANTILE 

Company

II
No.

9.50 іh Mouton
Syic la lb
5 c" 
ЗИс “/

M. THERIAULT. 
Edmundeton, N.-B.

І.1930 No. H. J. DUBE,rue de l’Eglise If DIVERS¥
Laine
Lavée No. 1 
Lavée No. 2 
Non lavée No. 1 
Non lavée No. 2 
Veaux de lait 
Agneaux 
C-hevaux 
Peaux

і Boeufs, plus de 50 Ibe 8c la lb 
Taureaux pesants 5c “

SIROP D’ERABLE 
v | Le gailon qualité Choix

K.f lU0 /« 30 la lb
M28c mQUE la Nouvelle Année apporte 

avec nos remerciements à nos 
clients et à nos amis — en même 
temps que l’accomplissement de 
leurs plus légitimes voeux— tout 
le BONHEUR que nous leur 

l^^^^^muhaitons.

18c BJi i
16c

“LA VOIX DE SON MAITRE” Й1 17c SUCRE D’ERABLE PUR 
Pain 1 lbШШіІ

Ш
$1.00 яX 20c$2.50 à $3.50

HUITRES
Huîtres en écailles Boucto tche

$12.00
$2.00 Huîtres Malpecques baril $12.00

.1
X K L’Université 
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tagne. Celle de 
ra plus tard un 
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IL NOUS FATT PLAISIR DE POUVOIR 
OFFRIR EN VENTE 

LES FAMEUX
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J. Clark & Son LtdM» II

GRAMOPHONE & RADIO

VICTOR
ч

1 DEDMUNDSTON,N.-B. 

Souhaite v

A Ses Clients et Au Public 

En Général

UNE BONNE & 
HEUREUSE ANNEE

1 U
\ шШ le V1V
\> Яй

¥v A cSWFoR^ «
і

Ces instrument* de musique n’ont pas besoin d’intro- M 
duction. Leur réputation est faite depuis longtemps л
et ces instruments se vendent sur leur mérite. A 
d’acheter ailleurs venez nous voir.

- j“THE HOME OF GOOD CLOTHES”
;

m Rue Canada,-------- -----Edmundston, N.-B. A
i î' :’i

Л

J. FRANK RICI

TON, N.-B,Gfcrant' fi*•. M
.

і»»V

EXTRA SPECIAL
Savon de Toilette

“Many Flowers” 3 barres
pour

15c
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Г—1 LE MADAWASKA■ —C'est presque une position ao- 
oâale de nos jours, de parler fran­
çais і la perfection.—J. Novicow

—П a'eat | 
gloire que de

de plue
la . ' IlB ‘j

і Z 4
y ABONNEMENT: Canada $1.50 Etranger $2.00T -G. BOUCHER, éditeur-propriétaire Rédigé en collaboration
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Pensons-y /; O. N. TR1COCHE
7•f

VARIETES
emOui', pensons que bientôt ce sqra le commencera 

d’une année nouvelle. Pendant le cours de 1929, comb VICTOR HUGO M, combien
ont disparu pour ne plus revenir ; avec eux ils-ont emporté 
les mérites de.leurs bonnes oeuvres, le reste est éphémère 
et n’est pas digne d’entrer dans le royaume des cieux.

Un grand nombre encore ferônt le grand voyage de 
l’éternité, pendant 1930. ' ,

Lesquels?... Mystère insondable!
A tous donc de faire le bien.
PENSONS que, cette année, le comté de Madawaska 

s’est montré bien ingrat envers la seule institution de bien­
faisance qu’il possède, e;n Jui refusant un aide que tous les 
autres comtés donnent même à des institutions protes­
tantes. .

Il

Nos Meilleurs Souhaitsm Il y a quarante ans que Victor 
Hugo a quitté ce monde : et voici 
qu41 donne lieu soudainement à 
une éclosion de souvenirs, anec­
dotes, qui ravivent pair contre 

coup dbs polémiques qu’on cro­
yait mortes et enterrées. Pourquoi 
tôut ce tapage, après des années 
de tranquilleté ? Nous n’y voyons 
pas de bonne raison. Mais il faut 
observer que, dans ce moment, il 
existe, dans les milieux littéraires, 
une tendance à raviver les som­
nolences du passé. Bien entendu, 
Victor Hugo, par son rôle dans 
l’évolution du romantisme, re­

viendra sur le tapis dès que cette 
Ecole fera l’objet d’une discussion 
ou d’une dissertation quelconques. 
On peut affirmer, en tout cas, que 
peu d’écrivains ont eu des détrac­
teurs plus acharnés et des admi­
rateurs aussi enthousiastes. Ces 
derniers ont reçu le nomd ’httgo- 
làtres—et cela n’est pas déplacé 
car leur culte tient tant soit peu 
de l’idolâtrie. En face d’eux sont 
les gens qui accusent le grand 
homme de pose, de bluff, de va­
nité insupportable, et prétendent 
que ses premières oeuvres, telles 
que Bud Jargal, n’auraient pas 
trouvé d’éditeurs aujourd’hui, a-

lors que ses dernières; comme Les 
Rayons et les Ombres, par exem­
ple, dénotent le gâtisme. Ce sont 
eux auxquels ont doit ces char­
ges contre l’abus des inomato- 
pées par Hugo: “Jusques où,—ô 
Hugo!—,juchera-t-on ton nom?’ 
et “Grimperas-tu de roc en roc, 
rare homme?”. Parodiant le va­
gue de certaimTvers, ils sécrient. 
“O mourir sans savoir d’où vient 
le vent, ni d’où vient qu’un grand 
poète est colossalement fou!” Il 
ne faut pas oublier que certains 
de ses amis les^plus dévoués re­
gardent contone faible, sinon en­
fantine œtte oeuvre classique, Les 
Misérables. Et on doit reconnaî­
tre que cette volumineuse produc­
tion, à la différence de Notre Da­
me de Paris, ne se Ht plus guère, 
en France, que pour acquit de 
conscience—quand on est sur les 
bancs du collège ! Mais il est cer­
tain aussi qu’on n’arrivera pas de 
si tôt à reléguer dans les “vieille­
ries” des drames comme Herna- 
ni, Le roi s’Amuse, et Ruy Bias, 
ainsi que d’autres pièces admira­
bles de ce génie étonnant, quoique 
parfois déconcertant !

c: .
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Que 1930
Soit pour Tous une Annee de 

Joie, Santé & Prospérité

4
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PENSONS qu’il y a plus de cinquante ans que l’hôpital 
et l’orphelinat de St-Basile recueillent les malheureux, les 
déshérités, sans subvention aucune, une année exceptée.

A l’heure actuelle, si vous faites une visite à l’institu­
tion, qu’y trouverez-vous?

D’abord de nombreux orphelins qui sont acceptés à 
titre absolument gratuit. Puis, des vieillards, des infortu­
nés que le monde rejette. A tous on fait bon accueil au cou­
vent de St-Basile, sauf quelques exceptions que la charité 
pour les autres patients oblige de refuser parce que l’hô­
pital n’est ni un hospice, ni un sanatorium.

PENSONS que les religieuses ont une règle à obser­
ver, que certaines catégories de patients ne peuvent être 
reçues à l’hôpital et, ne soyons pas blessés si quelquefois 
elles sont forcées de refuser.

PENSONS.que si la municipalité *se montrait plus gé­
néreuse, les bonnes religieuses pourraient aller de l’avant 
et ouvrir un département pour les patients qtii ne peuvent 
être traités avec les cas ordinaires.

■v

Merci à chacun pour l'encouragement que 
nous avons reçu pendant l’année 1929
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J. FRANK RICE* %
MARCHAND DE MEUBLES 

50 Rue Canada Edmundston, N. B.

George Nestler Tricoche.21c

Mgr DUGAL l’en faire aimer.
Qui de nous élèves, pourra ja­

mais oublier les enseignements 
si précieux, les conseils si judi­
cieux de. ce saint, prêtre dans ses 
conférences Hebdomadaires ? ..

Ne soyons pas des égoïstes qui ne savent comprendre 
le dévouement des personnes qui passent-leur vie à secou­
rir leurs semblables. Pourqüoi ne pas venir en aide aux re­
ligieuses puisqu’elles-mêmes sont des aides si précieuses 
pour notre comté.

PENSONS-Y sérieusement -et encourageons le bien. 
Que ferions-nous si les Soeurs de St-Basile refusaient de 
recevoir les orpheljns et tant d’autres malheureux? Elles 
IVy sont nullement obligées, elles k,forit pour rendre 
vice, pour faire le ’bien, quoi !

Pourquoi ne pas les seconder dans leurs bonnes 
vres? Pensons-у bien et ne méritons pas le nom d’ingrats, 
d’égoistes. _

. 29c
IN MEMORIAM

C. 25c Il est p^rti, fauché par la mort
cruelle, celui qui à l’exemple du Pendant le cours de l’année der- 
bon Mai te “a passé en faisant ie nière, bien que miné par la mala- 
bien”. Il n’egt plus notre bon *t die ,il voulut continuer ses confé- 
vénéré Mgr Dugal. Celui quf s’in-1 rences ; souvent la faiblesse l’obli- 
téressait tant à l’enfance et à la1 geait à aibréger ; alors, nouveau 
jeunesse : celui qui s’est dépensé St-Jean, il aimait-à nous répéter, 
avec tant de zèle pour orienter nos et avec quelle onction ! avant de 
âmes vers le bien ; ce'ui qui si gc- n0u$ congédier: ?Mes petits ori- 
néreusement récompensait, à cha- iants, aimez bien le bon Dieu, et 
que fin d’année scolaire, les ef- aimez-vous bien les uns les au- 
forts faits pâr les élèves méritants très”. Il vint роил la dernière fois 
dort maintenant son démise- som- au mois de-juin; après les vacan- 
meil. 4 « ces nous і’attendîmes en vain....

Que de reconnaissance ne lui Ц -ne revint plus dans notre cha- 
devons-nous pas nous surtout, élè- pelle, ou plutôt il y revint, mais ce 
ves de VHôtel-Dieu ! N’est-ce pas fut' dans s*>n cercueil, pour une 
lui qui le 4 novembre 1873 ouvrit dernière visite à ses filles, qui i’ai- 
les portes de l’ancieu^couven't, dé- niaient comme un Père, qui le vé- 
laissé pendant quelques temps par néraient contone un saint, 
les Soeurs de la Charité, aux bon- Oui, Vénéré Pêne, nous vous le 
nés religieuses qui maintenant di- promettons, vos conseils et vos 
rigent cette maison ? N’est-il pas enseignements resteront à jamais 
le ministre d'ont Dieu se servit gravés dans nos coeurs. Ils porte- 
pour que cette institution pût ré- ront leurs fruits. Et du haut du 
sister aux privations et aux misé- ciel, nous en avons l’espoir, vous 
res des premières années? Tou- venez les jeunes que vous avez 
jours, dit-on, il savait donner a- si sagement dirigés, marcher fié- 
vec l’aumône qu’il faisait aussi rement dans i<? chemin du devoir 
large que ses moyens le lui per- ct de l’honneur. Vous avez passé 
mettaient, le mot qui console et parmi nous en faisant le bien, vo- 
réconforte. tre. souvenir : estera en bénédic-

Depuis un demi-siècle, de com­
bien de dons n’a-t-il pas comblé 
notre Alma Mater ! Dons en ar­
gent, qui aidèrent à soutenir 
l’oeuvre naissante ; donc surtout 
de lui-même. Cinquante-trois ans 
durant, ce grand apôtre se dévoua 
pour ses enfants du Madawaska.
Cinquante-trois ans, il peina afin 
de mieux faire connaître le Dieu, 
dont l'amour .empliesait son coeur.
Car, comme l’a si bien dit notre 
Vénéré Evêque, Mgr Chiasson, 
dans sa courte allocution, son •seul 
Aésin était de mieux faire connaî­
tre Dieu aux âmes et de mieux

on
23c

:.SZ-. 21c ser-
--.TT—- y-
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K jMes Meilleurs. Souhaits |
ІTіER «UN CITOYEN.W. ' «

65Spécial au “Madawaska”

CHRONIQUE DE MONTREAL
«

- ^Migration vers là montagne. — Hongrois et Slova­
ques. — La future Université. — Ceinture d’édi­
fices monumentaux. — Hôpital universitaire. — 
Le tramway sur la montagne. -L- Adieu, nature ! 
— Le nom du pont. — Les héros <Je la patrie. — 
Canadiens de surface. — Canadiens jusqu’au 

/ trognon !
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Le mont Royal sera bientôt 

encerclé de toute part, par le flot 
montant de la population envahis­
sante. Le commerce et l’industrie 
chassent des vieux quartiers les 
citoyens paisibles ou enrichis.Les 
colonies étrangères se portent 
dans les endroits délaissés à cau­
se des loyers modiques ou des 
commodités de voisinage. Cest 
ainsi que deux mille hongrois et 
autant de slovaques sont mêlés 
aux juifs, aux italiens et autres 
races du quartier Saint-Louis en­
tre les rues Bleury et St-Denis,
Sherbrooke et Craigi La popula­
tion primit ve anglaise et français 
se commigrr donc vers la monta­
gne et passe outre mont dans les 
cités résidentielles du Mont-Ro­
yal, d’Oub’emont, d’Ouestm.mt, 
d’Hampster.d et des portioiis de 
Montrés ^adjacentes à ces villes.

La montagne domine la cité et 
de sa croix pointant le ciel, elle 
invite tous tes citoyens à gravi; 
ses flancs.

L’Université McGill occupe une 
portion du versant sud de la mon­
tagne. Celle de Montréal occupe­
ra plus tard une large fraction du 
versant nord aux confiné d’outre­
mont et de Montréal. On y a dé­
jà commencé le terrassement et 

, les sous-constructions de quel-’ ques.
' ques édifices. L’annonce récente Adieu sanctuaire où les poètes 

■fl que le gouvernement provincial montréalais sont allés rêver dans

paratrices, l’Eglise Sp-Viatem 
d’Outremont et les villes nombreu 
ses du chemin Ste-Catherine, la 
maison-mère des Soeurs de Jésus- 
Marie, le pensionnat des Saints- 
Noms, la future Université, le 
collège Jean de Bréfcoeuf, la ba­
silique nationale de St-Joseph du 
Mônt-Royal, le col'ège de la Cô- 
•e-des-Neiges, les Soeurs du Pré­
cieux-Sang, Vrlla-Maria, l’Institut 
Pédagogique, le couvent des 
Soeurs de la Congrégation, l’éco 
le normalfc Marguerite Bourgeois, 
les" bâtisses du Séminaire de Phi­
losophie, de Théologie, du collège 
de Montréal et tous lee grands 
hôtels et lés magasins départe­
mentaux qui vont de la rue Guy 
à la rue Bleury et l’avenue du 
Parc. ' ,

A mesure que les villas grim­
pent aux flancs escarpés du mon' 
Roya', les tramways en escala­
dent les pentes. Actuellement l’on j 
installe les rails du chemin qui 
conduira de la rue Mont-Royal au 
sommet de la montagne et l’an 
prochain les citoyens seront ver­
sés à pleins chars dans le oarc au­
trefois si paisible et solitaire, dont 
tes sentiers' multi|lies ont jadis 
conduit mes p^s d’adolescent à 
mes premières cueillettes botani-

ЩЩmmlion.

* Nous avons la douce confiance «que vous jouissez pleinement da la 
vision béatifique; toutefois, ce 
doux espoir ne nous a l ête pas de 
déposer sur votre tombe fraîche­
ment recouverte, l’hommage de 
nos ardentes prières et de notre 
filial regret.

ШЯ&ік'Ж-іWmë
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Cécile MICHAUD. 
Elève de l’Académie de 

• St-Basile.
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Nous disons-notre reconnaissance pour leur encoura­
gement durant l’année qui bientôt se terminera et 
nous leur souhaitons

і ;
■ m_ Je profite de l’occasiqn pour 

remercier tous ceux qui 
m’ont favorisé de leur -vtro- ' 
nage durant l’année 19^9, es­
pérant que la même rrfian­
ce me sera témoignée en 1930 
et je souhaite à tous

'

UNE BONNE & HEUREUSE ANNEE 

Sam Führer

un silence relatif et dans un dé­
cor de verdure, quand ik se 
talent pris du dégoût de l’asphal­
te. Adieu, bois sacré, dont les bou­
leaux blancs ont inspiré les Gill, 
les Ferland, les Martel et tant 
d’autres! Adieu nature 1

Peut-être retrouvera-t-on au 
ispitalisation jardin botanique de Maisonnéu- 
nos méde- ve, dont > frère Marie-Victorin 

préconise la création, un peu des
’^ЧИ6 J- --- -*■-------de la montagne. H est

ue l’herbe aura désor- 
culté à pousser près de 
et les pauvres petites 

s auront à peine

donnera une somme de $1,500,000 
à l’Université de Montréal a cau­
sé une joie vive dans tous les mi­
lieux Cette somme servira à la 
construction d’un hôpital univers 
"’taire^ Montréal manque dTiôpi- 

‘ " ià ne sera pas de trop 
dans la pénurie ac-

sen-

H fil
, .«ijUNE BONNE ft 

HEUREUSE ANNEE
. taux.

l’intro- 9L 
gtempn 2 
Avant

OU se

, ?
J. Enfle Malenfant, m

Edifice Proulx, Rue Canada.sM
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doutable même pour les anges, ■ ж
rSSa& SÜ’S: I KEDGEWICK, N.-B. | {
les du Pape que repose cette “sél- ““—
licltude de toutes les églises’Mont 
parle saint Paul. Que sont nosJ 
pauvres besognes humaines, qui 
pourtant lions font gémir, compa­
rées au gouvernement de l’Eglise 
universelle?

Nous serions effarés, si nous 
connaissions les détails d’une 
journée remplie par le Pape. Et 
ce qui caractérise surtout Pie XI 
c’est que, tout en sachant s’en­
tourer de collaborateurs de pre­
mier ordre, il tient 4, se rensei­
gner par lui-même sur toutes les 
questions les plus importantes.
Demandons au ciel de soutenir 
ses forces dans l’accomplissement 
de cet austère labeur.Nou® voyons 
aux Actes des Apôtres que, quand 
le roi Hérode eut emprisonné le 
premier Pape, saint Pierre, le 
peuple fidèle priait Dieu sans in­
terruption pour lui et obtint ain­
si sa miraculeuse délivrance. S,і 
grâce q Dieu, Pie XI n’est plus 
prisonnier au Vatican, il le reste­
ra toujours de ses augustes fonc­
tions. Puisse le Ciel lui en rendre 
doux le joug et le fardeau léger !

Je pense, en écrivant ces lignes, 
aux grandes douleurs des Papes.
C’est la souffrance morale qui a 
tué Pie X et Benoit XV. Combien 
Je l’ai entendu un jour exhalter 
Pie XI n’a-t-il pas déjà souffert ! 
sa grande tristesse • c’est la per­
sécution mexicaine, c’éest la ré­
volution russe ou la révolte de 
“l’Action Française”, et j’en fus 
profondément touché. Toutes les 
misères humaines, individuelles 

ou sociales, ont dans son coeur 
une douloureuse répercussion. Et 
voiià pourquoi il faut demander 
au Ciel de le délivrer de ce§ pei­
nes ou, du moins, d en adoucir l'a­
mertume. •

COLLEGE DU GLORIEUXLi - ppup f 5 ■ “LE MADAWASKA”DECEDESACRE-COEUR ANNIVERSAIRE lu' ]i
Paraît teus les Jeudis Г“Le Messager 

de Sherbtooke”
§»-

A BONNEMENT T- ft VTABLEAU D'HONNEURWW^'r
Wm№:

\ $l!oCanada, 1 an .-------—
Canada^ 6 mois ----- -
Etats-Unis, 1 an —
Etats-Unis, 6 mois------- $1.00
L’abonnement est strictement 

payable d’avance. Ajoute* 15 
chèques pour Vé

RECEPTION :—
Un groupe .d'amis se 'réunissait 

à l’Hôtel Savoie, vendredi soir 
dernier le 13 courant, pour fêter 
Mlle Blanche Savoie qui a été 
choisie comme “Mlle Restigou- 
che” à Cam'pbellton le 11 décem­
bre.

B / 4r75
$2.001er Dégré.—Albéric Albert, A- ,. .

délard Arsenault, Jean Arsenault, , “ У aura cm4ua”t<: ans>vmgt 
Silvère Arsenault, Oscar Beau- decembre 4'u.e ,Г Ш Ju,vdrcva,t 
pré, Irénée Bouchàrd, Aimé Blan etre "n .JO"r ,e Pfpc Plf ,XI' î*' 
chard, Emile Boucher. Richard «van. a Rome, «tou» 'egl.se St- 
Boulé, Victor Blaquitre, Rodo’- £ean. def Latran’.1 °"':hon 5асеУ 
plie Cormier, Eugène Babin, A .J d°tal’ et 4ue’ le leudemam, .1 ce- 
toni Chiasson, Camille Chias*/. .t? ” me»m dans
Fdgar Comean, Adolphe Є«Жг Samt-Oharlcs uv Corso,
Patrice Cyr, Léandre Chiasson. trouve 1e ^coeur de Sarat-
Krnest Cléroux, Lionel Daigle, C.harles. Borromee L. r.enx an- 
Mélème Daigle, Cyrille D’.*/ mvensaire que le monde cathol- 
mours, Roméo Dugiiav. Adolohe 4^a ceebretoutlelong de cette 
Durepos, Cyr Dubé, Francis Du annee Jubilaire! Mâis il mjporte 
maresq, Zoel Daigle. Gérard Du- qv-= «s deux,ou.,s-la surtout nous
bé, Louis Duguav Gérald Forest !'-™ns une !,r'ere speclj!le Л,'га’' 
Alfred Gallant, Valmont Godin, «nsmns s est graduellement éle-
Martin Haché, Alban Haché, Gé- ve Juf4uai!x P.lua hauts c,!nes d= 
rard Labrie, Antoine Leblanc, a paternité spirituelle.
Sylvain Leblanc. Yvqn Légère, Le PaPe. en effet, est avant tout 
Léandre LeGreslev, Nérée Lèves l,n pere,—c’est, du reste, le sens 
que, Léonard LeGreslev, Gérald (,u mot PaPe- Par lequel le dési- 
Léger, Gustave LeGresïey, Geor- t-rnent croyants .et incroyants.—Et 
ges Michaud, Claude Morals, K. ™i!à un impérieux motif de lai- 
Martin, Burton McCluskey, Jobn ,mer et (,e prier pour lui. De p' s, 
McGraw, J. Louis Pé'oquin, Xis- la fo' пои® enseigne que le P ipe 
te Poirier, Joseph Potvin, Arthur est !e Vicaire de Jésus-Christ i;u- 
J. Richard, Louis Richard, Judl Pres" de nous- Ste-Thérèse l'ap- 
son Roy, Orner Richard, Vital 
Richard, Médéric Robicliaud, Ro- j 
bert Rouleau, Théodore Roy, Phi 
lippe Raymond, Gérard Richard,
Alexandre Savoie, Roméc Simard 
Raymond Savoie, Arthur St-Lau- 
-ent, J. Roc St-Laurent, Fidèle 

Thibault, P. Emile' Tremblay,
, , Joseph Thériau't, Etheîbert Vau?

rnte pour ouvrage general del tier. Lucien Violette.
•і ison. S adresser a Leon GA- 2ème Degré.—J. Paul Albert,

Emile Arsqnault, Edmond Au- 
coin, Ernest Allard, Gérard Bé­

langer, 1 Adrien BellefleuT, Léo 
Bourgeois, Oscar Bourque, Ro­
main Butler, Francis Bourque,
Etienne Chiasson. Gérard Cor­
mier Mathieu Cormier, Paul Cor­
mier, Norbert Chiasson. Aldéric 
Daigle, Alphonse Daigle, Léon 
Belisle, Thomas Doucet, Laurent 
Doucet, Ernest Dumont, Bé'onie 
Dagle, Réné Dupuis, Edgar Des­
prés. Cyrille Duguay, Eli eDu- 
maresq. Jude Fagan. Adrien Fie- 

net*e, Yves Frenette, Antoine 
Galant, Ri oui Gallant, Edouard 
Gaud et, Gérard Gautreau, Edgar 

God:n, Wilfrid Goulette, Ger­
main Guitard, Léon Gagnon, Vin­
cent Gauthier, Maurice Gé:in, ,
Wilfrid Lachance, Lévite Lafor- J 
g-, Emilio Landry, Denis Lantei- 1 
gne, Henri Tjaplante, Gordon Le- !
Couffe, Claude Lefresque, Roméo !
Lan teigne, Sylvio Leliel, Emile '
LeGouffe, E'ie Lejeune, Gérald 
Levesque, Roméo Levesque, Gus- !

Landry, Joseph LeGresley, I 
Enoil Martin. Maurice Martin, ;
Eugène Michaud. Geo ges Mi- 1 

chaud, CuVon MsDonald, Moise 1 
Méthot. Raoul Mon-sour, Ітео Mur \
:>hy, Enoil Nadcau, Fernand Quel ]
’et, Arthur A. ichard, Vaughar 1 
Richard,. P. Emile Rioux, Edgar !
Robichaud. Lorenzo Robichaud, !
Gelas Robichaud, Arbert Robi- | 
ch a u cl, Henri Rlichard, Ligouri 1

F І
SI (і ■■ cmk sous aux 

change. Ш. .

' v • ;x1!■■ SANNONCES
Petites annonces: à vendre, à 

demande, etc.:
1ère insection .... :—.... .......50c
Insertions subs.

Il s’agissait d’un concours de 
popularité dans le comté et Mlle 
Savfoe rempoita la palme avec 
8000 votes de majorité. On lui 
présenta une prime de $300 en 
argent une une/magnifiqye coupe 
en argent.

Parmi les invités qui se trou­
vaient à l'Hôtel ce soir-là, men­
tionnons: M. et Mme André Sa­
voie, M. et Mme Albert Savoie, 
M. et Mme H. Dion, M. ét Mme 
E. Thibault, M. et Mme J. B. Ra­
ymond, M. et Mme E. Aubé, M. 
et Mme P. Ouellet, M. et M 
Jos. Bélanger, M. et Mme F. A- 
pril, Mime Pied Rivard, St-Léo- 
nard, Mme A. Nadeau, Mme P. 
Bélanger ; Mlles Jeanne Pelletier, 
Omerine Pelletier, Isabel Brode­
rick, Alice Broderick, Alice Ouel­
let, Ida Dion, Stella Roy, Lilian 
Rivard ; MM. Lawrence Lynch, 
John Broderick, Paul E. Lizotte, 
Frank Fitzgerald de Campbell- 
ton, Lionel Gagnon, Philippe Rol­
lins, John aston et E. Rockett de 
Dalhousie, et Maurice Chouinard.

Mile Blanche Savoie est partie 
le lendemain pour Ottawa Pu el­
le est employée comme coiffeuse 
dans un Salon de beauté. Elle é- 
tait accompagnée de sa mère Mme' 
Savoie.

EdI

LISEZ BIEN LES 
TTITES ANNONCES

--Лlouer, on
1

__ 35c Colkctior
J.-iAnnonces commerciales passa­

gères ........ -r------ - 25c le pce
Annonces à long terme: tarit 
spécial fourni sur demande.

Les petites annonces sont 
strictement payables d'avance

Nous publions gratuitement 
pour nos abonnés, les avis de 
naissances, de mariage, de fu 
ivraill \t etc.

il A LOUER Juge
tnissai
Spécii

ЩЬщ і
ШШртш
mm І
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z
—^.Deux logements, l’un de 7 
” ements et l’autre de 4 appar- 

•îents, situés au coin des

ap-
con

rues
een et Fort ; s’adresser Д F. T 

.AJOIE, marchand, Edmunds-
n, N.-B.

12—j.n.o.So.

ST-J/
W. F. Mac LEAN, fondateur du 

Journal "Toronto World" et an­
cien doyen de la Chambre des 
Communes, est décédé ces jours 
derniers chez sa fille Mme H. 
Sifton.

PharmatimeІЧ,

ViA LOUER

і Logement de 7 appartements, 
.h imbre de bain, eau chaude et 
froide, à louer immédiatement. 

S'adresser à Pierre GRAND- 
MAISON, rue St-François, Ed- 
nnndiston, N.-B.

S76—jm.o.-7n.

voisinІ
P'-lait “le doux Christ sur la ter­
re”. Peut-on aimer le Christ s « 
vénérer en même temps celui qui 
le remplace visiblement і ci-b ? 
î>à où est le Pape, là est l’Egli­
se. C’est lui la pierre angulaire sur 
laquelle tout l’édifice repose, a- 
près Dieu. “Tu es Pierre et sur 
cette pierre j.e bâtirai mon Eglise”. 
C’est à toute la succ^ssion des 
Souverains Pontifes que fut dite 
cette étonnante parole qui créa la 
Papeauté.

Mais il y a un autre motif de 
prier pour Pi,e XI : c’est qu’il a be­
soin de nos prières. Si la paterni­
té dans l’ordre physique implique 
dé si graves obligations, que ne 
faut-il pas penser de la paternité 
du уісаіґе de Jésus-Christ? Si 
le sacerdoce .est un fardeau re-

APRES VOS 
FUNERAILLES «

s

m
Que deviendront 

dont vous- avez la charge ? 
Est-ce que la femme que 
vous aimez et chérissez 
sera^obligée de painer à la 
journée pour faire vivre 
vos enfants, ou prévoyez- 
vous sagement l’avenir par 
une bonne police d’assu­
rance?

Perrnettez-nous de 
expliquée comment 
pouvez assurer l’avenir de 
votre famille par un petit 
pourcentage de votre re­
venu.

ШМШШ
щ 'ЇШ%
фшШштШЖ
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Avocatceux
SERVANTE

ІАИн
On demanda une bonne ser-

Avoi

• n1NON, rue Bernier, Edmunds- 
n, N.-B.

91—І.П.О.-2ІП.

Bui
Vois

Edmi
:?

monumentsLES AFFAIRES SONT 
BONNES DANS LES 
PROVINCES MARITIMES

A LOUER J
1 ArchitectFUNERAIRESEnfin, p-ions pour le Pape, en 

cet anniversaire, pour que Dieu 
continue d’aècomplir par ses 
mams les oeuvres de «salut et pour 
que toujours, du haut de la colli­
ne vaticane, tombent sur le mon­
de les paroles de vie, de lumière 
et de paix.

Deux Chambres à louer sur la 
.ne St-François. S’adresser à 
Mme Willie GUERRETTE, Ed- 
mindston, N.-B.
Ю0—4fs-5d.

vous
vous En granit et en marbre.—De­

mandez les prix et voyez 
les différents modèles.

Montréal,.—L’un des meilleurs 
indices de l’état des affaires dans 
les Provinces Maritlmes.est l’au­
gmentation cette année de 16,213 
wagons de marchandises payan­
tes sur le total de l’an dernier.

D’après d’autres chiffres four­
nis par M. È. U. Appleton, gérant 
du Canadien National pour la ré­
gion’ de l’Atlantique, le total des 

л-ngons, chargés s’élèvera cette 
année à 268,000, ce qui représen­
te une augmentation de 63,000 sur 
1925.

■

Service d’Ambulance si
Richaid, Doslthé. Robichaud,Vic­
tor Raymond, Armand Rioux, E- 
loi Robichaud, J. Alphonse Ro­
bin, Armand Sormany, L. Savoie, 
J. Dome's; J. Thibault, L. Va- 
chon.

A VENDRE
Voiture automobile moderne. 

Service Jour et Nuit 
Téléphonez' 138-31

Arthur SIDELEAU, ptre.
du Séminaire.

iO:SUN LIFE ASSURANCE 
Company of Canada 

Canada Leading Life Company 
Ass. en force; . 2 Billions 

Actif: $500,000,000.

Terre située près du 
barrage ; aussi emplacement 
logé situé piès de l’église. Le tout 
à conditions faciles. Raison de 

: départ de la place. S'adres­
ser par téléphone ou écrire à Alex. 
DUMONT ou. à Charles THI­
BAULT,S te-Rose-du-Dégelé, P.Q. 
9'2—2fs-26d.

nouveau 
nonЗави

J.-B. COTELisez "LE MADAWASKA" i:
ENTREPRENEUR 

DE POMPES FUNEBRES 
LICENCIE

Téi.: 138-31 Edmundston, N.B.

fW-
і

s G. T. KENNEDY ComptâtCHACT3CN! représentant local P.
EDMUNDSTON, N.-B. 

Rue'de l’Eglise — Tél. 120-21 XIj щщ
І Mz-;шшш ж DEMANDEZ LE M
«
і тCALENDRIER

DE ST-J0SEPHЄ e і Bi
»’\,o

le Roi des Calendriers
, ; À

POUR LE DEUILU est plus beau qup jamais. 
L’image en couleurs représen­
te la SAINTE FAMILLE ; elle 
est d’une ravissante beauté. Les 
chiffres sont très gros. Les pa­
ges sont remplies de renseigne­
ments pratiques et de pieuses 
pensées. C’est le plus beau et 
le plus complet calendrier reli­
gieux publié en Amérique. Hâ­
tez-vous de l’acheter. L’édition 
sera vite épuisée.

Le Calendrier de St Jo’eph. 
le ROI DES CALENDRIERS 
est en vente au prix de 50 sous 
franço, au Couvent St-Joseph, 
06, Chemin Ste-Foy, Québec..

MM. LES SECRETAIRES 
D’ECOLES

A VENDRE — Formules pour 
avis de taxe d’école, 50c le 100. 
S’adresser au Bureau du “Ma- 
dawaska”, casier 159, Edmun- 
dston, N.-B.

. Cartes Mortuaires 
Feuillets Mortuaires 
Bouquets Spirituels 
Offrandes de Messes 

Cartes de Sympathies 
Cartes de Remerciements 

pour Sympathies 
Papier à lettre à bordure 

noire.

m PROFITEZ DES PRIX DE U SAISONC I1
.

Ш COKE — STOVE — EGG — CHESTNUT — 
SCOTCH COAL — BUCKWHEAT — SIDNEY — 

MINTO — ETC., — ETC.
Prix Modérés — Aussi bas qu’ailleurs!

'
1 HOMMES D’AFFAIRES 

A VENDRE — Papier à cla- 
vigraphe, à copie, rubans à 
clavigraphes, papier carbone, 

і classeursè filières, boîte à fiches 
crayons, plumes, etc. Service 
de Librairie “Le jMadawaska”, 
Casier 159, Edmundston, N.-B. 
25a—j.n.o.

І Шш■11/
lUCESPECiALTYCrT| .

_ BOITE ОО*ТДЦ8і0Тій1 
BSAUC6 JONCTION.QUE.

F

к’Е&ЙЕ.ЩІ
EDMUNDSTON IMPORT LE MADAWASKA

rue de l'Eglise. 
Casier 159 Edmundston.

; BUREAU: Hôtel Grand Cetnral
Téléphone 214 ou 51.

ooooooooooooooooooooooooooooooaoooooooooooaooooooaooo
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Sentez-vous les pulsations de —Que m’importe les cancans!

mon coeur? Je suis de glace, moi, Que m’importe le reste du mon- 
je suis impassible. 'Rien ne pou- de, il n’y. a qu: vous qui comptez 
vait m’émouvoir après ce quel і mes yeux ! 9

j’ai enduré. Eh bien 1 Voyez corn-1 —Si vous voulez me gagner,
me mon coeur bat. Adèle ! Monlv 'us vous prendrez d’une façon 
Adèle! je t’aime! Et la voix froi- moins cavalière. Vos manières 
:1e avait des intonations passion­
nées, et le masque impassible s’a­
nimait, et les yeux d’acier bril­
laient dans l’obscurité.

Il serra les deux mains fines 
plus fortement entre ses mains, 
il attira la jeune fille à lui, puis 
âchant l’étreinte et lui enserrant 

la taille, il l’embrassa comme il 
avait fait sur le tennis.

—Adèle ! je t’aimie! Et je veux 
que tu m’appartiennes.

—Laissez-moi ! murmura-t-elle, 
mais elle était fascinée, domptée 
par"cette force à demi-sauvage. .
11 continuait de l’embrasser et la 
tenait seérerrrée contre lui.

—'Monsieur Gosselht, laissez- 
moi, dit-elle un peu plus haut, et 
sur un ton qui n’admettait pas de 
réplique: Vous êtes une brûle!

Et d’un geste brusque et sou­
ple, elle s’échappa d’entre ses 
bras.

liment quelconque en s’implan­
tant chez lui, s’y développait à la 
minute même où il en était saisi 
à l’état de paroxyme. Son tempé­
rament, son vrai tempérament,* a- 
vait pris Le dessus, la dominante 
en était cette force et cette puis­
sance qu’il croyait. maîtrisées et 
qui était indomptées. L’habitude 
jusqu’ici d’avoir brisé tous les 
obstacles avait développé au plus 
haut point son orgueil en fortifiant 
sa confiance en lui-même. Cette 
confiance elle était illimitée par­
ce qu’il possédait la conscience de 
sa valeur et des moyens dont il 
disposait pour l’appliquer à 
but. Jusqu’ici personne, sauf le 
Destin lors delà catastrophe, ne 
l’avait maté. Et voilà qu’Adèle 
lui voulait; c’est qu’elle voulait 
opposer sa journée du lenelemain 
la lui, refusait.

Dans le fond, que lui importait 
qu’elle vienne avec lui ou n’y vien­
ne pas. Cela seul avait de l'impor­
tance qu’elle refusât quand lui 
voulait : c’est qu’elle voulait 
poser sa volonté à. la sienne.

—Vous refusez de venir 
moi, demain?

—Je refuse.
Il retrouva soudain son calme 

habituel.
—Vous viendrez.

plus fortement ^t faisait son sang, 
clans les veines, couler plus chaud.

Mais confiant clans lui-même, 
n’ayant jamais douté de son pou­
voir, habitué de tout maîtriser 
sous sa volonté, il se reprit vite 
et sans te giverset, sans chercher 
le préambule, assuré que ce qu’- 
1 éprouvait vis-à-vis de la jeune 

fille, celle-ci l'éprouvait vis-à-vis 
:1e lui :

—Adèle, je vous aime ! M’ai- 
mez-vous?

11 lui prit les deux mains et 
malgré l’obscurité, essaya de ii- 
“e la réponse dans ses yeux.

Elle se taisait.
—Adèle, m’aimez-vous?
—Je ne sais pas. Je ne vous 

connais que depuis peu !
—Cela ne fait rien. L’on n’a pas 

besoin de se connaîtra pour s’ai­
mer.

—Vous, pourquoi m’aimez- 
vous?

—Pourquoi? Je ne sais pas. 
Pourquo l’eau de ce ruisseau cou- 
e-t-'e!le vers le fleuve,? Pourquoi 

ces arbres ont-ils des , feuilles? 
Pourquoi je vôus aime? Je vous 
aim« parce qu'il faut que je vous' 
aime. Ce qui en vous me plaît ? Je 
ne saurais vous dire! Je vous ai­
me parce que vous êteg vous... 
J’aime vos yeux, j’aime votre bou­
che, j'aime votre taille, votre dé­
marche, j’aime votre voix. Je vous 
aime, vous, vous, "votre être entier, 
votre âme. Je vous aime malgré 

—Adè'e.... dit-il, et il s'arrêta. m0' et Ie veux que vous m’aimiez 
Il n’avait nas l’expérience des ',cus aussi. Il faut que vous m’ai- 
temmes. C’était la première fois miez. Ce n’est pas possible que 
qpd l’un; d’entre elles ne lui était vous ne nVaimicz pas. 
aïs indifférente. Il ne savait pas II prit une de ses mains qu’il 
nomment s’y prendre pour avouer tenait prisonnière et l’appuya sur 

^0; аг' се qui iaisait batee scm. 'cocùhvsa poitrine. f

geait insolente. Un chien errant 
la frôla. Elle avait une peur hor­
rible des chiens. Elle poussa un 
cri et d’un geste instinctif elle 
saisit le bras de Julien. Il eut l’à- 
propos de ne pas abuser de cette 
légère victoire. Elle lui en sut

fc mort qu’oit brngcmm Heu

:

MeS j Grand Roman Canadien Inédit 
par Ubald Paquin

Tus droits réservés, 1925, par Edouard Garanti, 152, Ste- 
Elisabeth, Motnréal, P.Q.( où l’on peut se procurer ces 

volumes au prix de 25 sous, par la poste 30 sous. ,

Ц.me répugnent. Je ne euis pas une 
“fille”, pour que vous puissiez a- 
git avec moi selon votre bon vou­
loir. Je n'irai pas avec vous à la 
Malbaie, demain.

L’obstacle venait de se dresser 
devant lui. Cela l’acerba. Julien 
était un passionné pour qui la 
grande passion n'avait pas son­
né. Il était, selon l’expression de 
son ami Chantal, un volcan à l'é­
tat du repos.

Toute sa personnalité extérieu­
re était fausse. Maintenant, sa 
vraie personnalité se dressait de­
vant lui.

S: < g re., DIls se laissèrent à la porte de 
l’hôtel. z

—A demain, lui dit-il?
Elle ne

Інші ї ■
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répondit pas et monta, 
en courant, l’escalier qui menait 
à sa chambre. Quelqu’un frappa 
î la porte quelques coups discrets. 
Elle essuya vite ses yeux et alla 
ouvrir. C’était Thérèse Lessieur.

—Qu’as-tu, ma pauvre Adèle, 
tu as pleuré? Tu as de la peine?

—Je ne sais pas si j’ai de la 
peme ou de la joie. Il m’aime, 
Thérèse !

—Toi, l’almes-tu?
-т-Oui, beaucoup, mais j’ai eu 

peur. Je ne le croyais pas comme 
ce,a. Thérèse, il m’a dit qu’il 
m aimait puis il m’a' embrassé de' 
force et ses yeux étaient brillants.
Il y avait comme une petite flam­
me rouge qui y densait! * ,

•-Qu’est-ce que tu veux, c’est 
un homme tout d’une pièce, c’est
sa ni.turc qui est comme cela_

TTi " v
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,6— (Suite)

—Nous reviendrons à bonne 
heure demain soir?

—Pour souper, si vous le dési-

réter s’était rendu au devant. Il 
ouvrit les deux battants de la 
porte.

—M. Gosselin, servez-vous de" 
mon hangar comme s’il était a 
vous. Il y a un cadenas à la por­
te ; .en voici la clef.

—Je vous remercie.
,11 remisa, son auto, ferma les 
portes. і (

—Adèle, venez-vous Tïl 
bout de promenade à pieds. J’ai 
quelque chose à vous dire, fit-il 
a voix soudain grave.

—Je veux bien.
Ils cheminèrent côté à côté. 

Comime tout à l’heure le silence 
régnait entre eux.

Us arrivèrent au petit pont 
rouge. Julien s’arrêta. L’eau fai­
sait un h uit monotone, en cou­
lant au mi leu des roches vers le 
leuve tout proche. Il s’accouda au 
parapet.

Л

un
■

і ez.

ШШШ .1• mi! ■
—•Je suis invitée pour la soirée
une réunion ici chez Mme Lou- 

t.rs. On y célèbre le 23è anniver- 
* re de /une de ses filles, Sudan­
is. Vous la connaissez?

—Très peu. Je l’ai entrevue à 
a gare, quelquefois.

—Elle est charmante.
—Je n’en doute point.
—Et vous, demain soir, vous 

«nez avec moi? Vous m’accom­
pagnez, fit-elle^ avec une grâce 
otite câline rie.

—Non!
—Et pounquoi pas?
—Les réunions où il y a des 

eunes filles, ne m’intéressent 
^ôinL

Voulant se rendre compte de 
empire sur . Julien et le forcer 

à un quasi aveu.

■< ж!щшшт La passion se déchaînait d’au­
tant plus violente qu’elle avait étc 
plur longtemps et plus entière­
ment comprimée.

Dans aucune de'ses actions pas­
sées, il n'avait apporté ni ardeur 
ni enthousiasme, sauf pour ses é- 
tudes.

Maintenant, fouetté par son a- 
naissant, son enthousiasme 

revenait. Il s’en était rendu comp­
te à Québec. Dans le simple rè­
glement d’une affaire de finance, 
il avait agi avec une âpreté qui a- 
vait étonné et ses antagonistes et 
lui-même. Il "vivait" maintenant : 
il savait ce que voulait dire ce 
mot: Vivre. Cela voulait dire: 
lutter, se passionner pour ses i- 
dées ou des chimères, des objets 
ou des choses, cela voulait dire souffrir.

LESre un
.
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і Il se ressaisit. Humble à son 
four, il dit:

—Excusez-moi, mademoiselle.
Elle profita de sa faiblesse mo­

mentanée. Elle s’en voulait un 
peu à elle-même de s’être laissé 
subjuger l’instant d'avant. C’é­
tait vrai qu’ellé aimait Julien 
Daury, mais elle ne voulait pas 
sentir le maître en lui ; elle ne 
voulait pas devenir son èsclave.

—Rentrons. Lés gens vont re­
marquer notre absence. Ici 5a 

moindre petite chose donne nais­
sance aux cancans.

î. :vmour
(A suivre)

—Je n’irai pas.
—Vous viendrez. L’incident est 

clos.

-Aucun pain blanc ne ___
"table en Russie Soviet poui 
2 années qui suivent.Us continuèrent leur route en­

semble. Un malaise régnait entre 
eux. Adèle avait le

•on
, G® soleil nous envoie 
jour suffisamment de chah 
faire fondre un bloc de « 
5,000 pieds

vibrer par Jeu tes les fibres de son Son compagnon marchait en droits
être, cela voulait dire qu’un sen- sifflotant, d’une façon qu’elle ju- gaux avr/u
шштшкшг ' mfoqj&ka

î1;. coeur gros ; 
elle était prête à pleurer. Elle aus­
si avait son orgueil ; il la faisait

—El ai je vous demande de ve­
nir pour moi seukif Si je VOUS 
ordonne? ... f„ . „ )
—Je vous suivrai.

K®

SJ,
>4tV

■.-.m
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BARBIER
On demande un bon barbier 

pour emploi immédiat. S’adres- 
à M. J. L. PELLETIER, 

7’te-Rose-du-Dégelé, P. Qué.
011-І pi9d.
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POUR UN BON

TAXI
Appe’ez Toujours

EDDIE SOUCY
Service Jour & Nuit 

Hiver et Eté
upmobile à votre disposition.

CHEVAUX
Che aux à la disposition du 
îublic pour louage, eharroyage 
de marchandises, etc.
'45 rue St-François—Tel. 221 

EDMUNDSTON, N.-B.
I nov—12fs.
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І Cartes d’Affairès
c11...............

і LB '
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DECEMB1 ВР fermer h porte. “Réponds, dit en­
core le sergent", “on 
pas de mal". “Nous n’avons plus 
de maman, balbutia enfin Ten­
tant : elle est morte l’hiver dernier.
Et deux grosses larmes brillaient 
au bout des longs cils et coulaient 
sur les joues roses. “Ton père?’ 
“Papa ,est parti voici plusieurs 
jours avec nos gens de la parois­
se; il nous a dit de l’attendre et 
h'est pas encore revenu”. лЦп 
traître encore, un chouav., mur­
muraient les hommes. "Je suis 
toute seule ici âvec mo.i petit 
frète, et j’ai bien peur”, ajou­
ta la fillette dans un sanglot^

Tout au fond de son coeur, le 
sergent sentit qu'il allait s'émou­
voir de de tant de détresse “On 
va bien voir", dit-il. Et sous pré­
texte d’interrog»r la fillette sans 
l’eflhroucfier et d'obtenir djeUje 
quelques renseignements utiles, 
il renvoya ses hommes і leur gi- 
te après avoir annoncé son inten­
tion dfétablir là son cantonne­
ment et s’être fait apporter un peu 
de bois et quelques poissons. La 
fiambée pétillait enfin dans Pâtre, 21 
égayant un peu le misérable décor 
délabré «t le soldat, resté seul a- 
vec ta petite paysanne, réussit à 
Vapproivoiser par sa mine adou­
cie et- ses manières prévenantes. 
Après être allée s’assurer que le 
petit frère dormait à poings fer­
més dans la crèche de paille qu’­
elle hit avait ménagé au coin le 
plus chaud du grenier, elle con­
sentit, déjà plus rassurée, à parta­
ger le modeste repas de son hôte 
forcé et à s’asseoir à côté de lui 
devant la flamme bienfaisante.

LSKA” Ene te veut1 AU FOYERsudis Premier
Pleine

Dernier
Nouv«

Quartier, le 9, 
lune, le 16, 

Quartier; le 22, 
lie Inné, le 30.
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' 'Af * Avocat

F. Oodd Tweedie
75 h Avocat fc

■ - Casier-P. “S” ге.: 42І

I M D. CORMIER I
Avocat, Notaire Public I 

Jj Ldmundaton, N. B ^

....$2.00
...... $i.oo
ictement 
joute* 15 
pour l’é

NOS SAINTS PATRONS
llD.ller de l’Avant.
2|L.| Ste Bibiane.
3|MJ S. François-Xavier. 
41M. S. PierrelChrysoJogue. 
$|J . Ste Crispine, v. et m. 
6|V. S. Nicolas, év. ■
7[S. S. Am boise, doct.______

n*
Coin» des rues 

Canada A Court 
Edifice Hall

Edmundston. N .-B.

x. ri NOTULES
I Premier Janvierч

Le 25 décembre n’a été recon­
nue comme date de naissance de 
Notre-Seigneur que vers le milieu 
du quatrième siècle.

Une vieille supértition veut que 
le pain cuit la veille de Noel ne 
moisisse jamais.

En 1606 un modeste 3îner de' 
Noel se composait de 16 plats dif­
férents, sans mentionner les des­
serts, chez le roi d’Angleterre. ..

En Ecosse il est connu que la 
première personne a ouvrir la por­
te de la maison le matin .de Noel 
sera heureuse toute Tannée.

endre, à 
etc.:

____ 50c
____35c
:» passa 
c le pce 
ne: tarit 
nande. 
:es sont 
l’avance 
uitçmem 
avis de 

e, de fu

t:. : ШІ8|D.I Ile de l’Avant.__________
9|L.| été LéocadieTf '
10|M.| Ste Eulalie, v. et m. 
ll|M.| S. Daunase, pape.
121J ,|S. Maxence; Ste Denise.
13 V.| Ste Lucie ; Ste Odile.
14 S. | S. Nicaise, év._________ .
il D.| Ille de l’Avant.
lSlL.| S. Eusèbe. "
17|M.| S. Lazare.
18IM.| Q.-Temps, S. Gatien, ev. 
19|J ,| S. Nérnèse.
201V.I Q.-Temps. S. Philogone.

S. Th., ap.

■;

Collection Avocat h

J.-E. MICHAUD I
Bureau : rue St-Françoia,l 
autrefois occupé par M. I 

Pius Michaud. ■ 
Edmundston, ‘ Я.

J.-A. CHAREST, Vents qui secouez les branches pendantes 
Des sapins neigeux au front blanchissant ;
Qui mêlez vos voix aux notes stridentes 
Du givre qui grince aux pieds du passant ;
Nocturnes clameurs qui montez des vagues 
Quand l'onde glacée entre en ces fureurs ;
Bruits sourds et confus, rumeurs, plaintes vagues, 
Qui troublez du soir les saintes horreurs ;
Craquements du froid, murmures des ombres, 
Frisson des forêts que l’hiver étreint,
Taisez-vous L. Du haut des vastes tours sombres, 
La cloche a jeté ses sanglots d’airain!...
Voix mystérieuse au fond du ciel blême,
Le bronze a sonné douze coups,—minuit!
C’est le dernier mot, c’est l’adieu suprême 

, Que le présent jette au passé qui fuit.
Minute fatale, insensible étape,
Rapide "moment sitôt emporté,
Cet instant qui naît et qui vous échappe 
A fait faire un pas à l’Eternité!
Plus prompt que l’éclair ou l’oiseau qui vole,
Ce temps qu’on dépense en voeux superflus,
Ce temps qu’on gaspille en calcul frivole,
Quand on va l’atteindre, il n’est déjà plus.
Un an vient de finir, un autre commence...
Penseurs érudits, raisonneurs subtils.
Ces ans qui s’en vont, dites, où vont-ils?, "
Us vont où s’en va tout ce qui s’effondre ;
Où vont nos destins à peine aperçus ;
"Dans l’abîme abrupt où vont se confondre 
Avec nos’bonheurs nos espoirs déçus;

1Juge de Paix — Com­
missaire— Coin Vuprême 
Spécialité :—-collection des 

comptez et prompte 
remise

ST-JACQUES, — N.-B.

ï■Ґ - !

I
MPharmacie Entrepreneur ’

’s. Q.-Temps.
22ÎDTlVe de l’Avam.
23 L.| Ste Victoire.
24 M.| Jeûne. Ste Tharsille. 
25ІМ.І NOEL.
26IJ .| S. Etienne.
27IV.1 S. Jean, ap.
28IS. I SS. Innocents.
29|D.f Du dim, dans l’Oct. 
30!l.| Ste Anysie.
31fM.| S. Silvestre. •

A. BOUCHER lVANWART
Peinture—

Tapisserie— Imitations 
Frais Funéraires 

Spécialité: Réparation des 
* vieux meubles. — 

Royal Hotel. Tel Î36-2I

Edifice David 
voisin du bureau-de-poste mLes habitants du Devonshire 

n’étrennent jamais des chaussu­
res le 25 décembre ils prétendent 
que cela porte la guigne pour tou­
te Tannée suivante.

І mService Courtois 
Téléphone 189-21 <■?

і
En Italie le père Noel n’existe 

pas, c’est “La Benafano”„ une bçn 
ne vieille femme qui vient donner 
les étrennes aux enfants sages.

Le repas favori de Noel, en Ita­
lie se compose d’anguille grillée 
et roulées dans des feuilles de 
laurier.

Avocat
[Albert J. DIONNE m¥V

iff/ PC Laporte 
Si Médecin 

VCV Chef /£>

de Nod : tous ses souvenirs dten- 
fance lui revinrent brusquement 
en foule, évoquant la douce légen­
de jusque dans la désolation de 
cette campagne dévastée qui gé­
missait dans la bourrasque.

“Le petit Jésus ne nous oublie­
ra pas cette année, bien sûr,” di­
sait l’enfant naive au singulier 
ambassadeur que lui déléguait ce 
soir le Pêne Noel. Quand nous é- 
tions heureux, et l’an dernier en­
core, il nous fit la surprise de bon­
bons et de jouets. Il m’a apporté 
unç si belle poupée 1 Cette année, 
nous sommes si misérables, si a- 
bandonnés qu’il ne pourra man­
quer dans sa miséricordieuse bon­
té de penser à nous, qui avont 
tant besoin de son secours”.

BA.
Avot ♦. Notaire Public

Et c’est ainsi que la fillette nai­
ve raconta la courte et triste his­
toire au sergent bourru qui mor­
dillait sa mourtache. Après que la 
mort brutale eut arraché la jeune 
maman à son foyer, le père était 
resté avec ses deux petits, travail­
lant tout le jour à son champ tan­
dis que la grande soeur vaquait au 
ménage, soignait le bambin et 
faisait la soupe. Cela dura tant 
bien que mal jusffu’à ce que les 
offres de la guerre civile vinrent 
épouvanter le pays tranquille, fi­
dèle à son Rieu et à son Roi. A-

C
Bm, m; Che* J. Têtu 

Vois t de Jos E. Bard. !
Edmundston N. B.

:
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Le nom de Santa Claus que 
donnent les Anglais au Pêne Noel 
vient des Hollandais.

En Norvège, la teille de Noel, 
toute la famille dépose les chaus­
sures, les unes contre les autres 
durant la nuit, afin qu’il y ait en- 

l’année dans ’la famil-

Г- | 4 Architectes

BEAULE & M0RISSETTE
ARCHITECTES

SPECIALITES : Edifices publics et religieux,
constructions â l’épreuve du feu. И

ALBERT MOR1SSETTB I
B.A A. A .A P. a BIC A B

21 Rue d’Aiguillon, QUEBEC

HIRES
re.—Dé­
voyez 

èles.
■

ilance tente toute
le.nodeme.

Nuit vec les autres gars dtS village le 
père dut prendre son vieux fusil, 
cendre sa cartouchière et joindre 

i la troupe des Chouans héroïques 
1 qui se dressaient devant la révo- 
î lution triomphante pour la défen- 
I se de leur tradition. Il était parti 
à l’automne, confiant ses petits 
et sa maison à Dieu et aux voi- du feu mort, le sergent songeait ; 
sins ; la fillette vaillante pourvut te brave homme réveillé en lui, 

besoins de la petite famille, luttait avec le Jacobin farouche.
mieux a | Il palpait dans sa main son der- * 

nier trésor, une belle ni stole en 
or. lonte neuve, à l’effigie du roi 
décapité. C’était pour lui, par ce 
temps d’assignats, une petite for­
tune. du vin, du tabac, des plai­
ns. Mais ces petits allaient avoir 
'ain et froid, avec cet argent ils 
•'o-~-aient attendre quelques 

iov-s 4 miracle de Dieu ne man­
querait pas d’achever pour tes ai­
der.

і OSCAR BEAULE Ils vont où s’en va la vaine fumée 
De tous nos projets de gloire et d’amour ;
Où va le géant, où va le pygmée,
L’arbre centenaire et la fleur d’un jour;
Où vont nos sanglots et nos chants de fêtes 
Où vont jeunes fronts et chefs tremblotants; 
Où va le zéphyr, où va la tempête,
Où vont lès hivers, où vont nos printemps!...
Temps ! Eternité! Mystère insondable!
Tout courbe le front devant les grandeurs ; 
Problème effrayant, gouffre inabordable.

vos profondeurs?4
Atomes sans nom perdus dans l’espace,
Nous roulons sans cesse en flots incontestants: 
Seul le Créateur, devant qui tout passe, 
Immuable, plane au-dessus des temps.

A Bethléem, la fête de Noel du­
ne un mois. Le 25 décembre les 
catholiques fêtent le Messie, trei­
ze jours plus tard ce sont les 
Grecs et treize jours plus tard l’E­
glise Arménienne.

-31 A.A.S.q. & R.IC.A.
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La nuit passait. Là-haut, la fil­

lette et son petit frère dormaient 
en souriant aux anges de leurs 
rêves. Affalé sur sa chaise, au coin

:ur
EBRES I

Comptables:—
W. Clarence McNiece I

O. A. - C. F. A. ■

Auditeurs Pour La VUle de Campbellton 
Les Comtés De Restigouche Et Gloucester, N. B. ■

Bureau: St-Jean, — Moncton, — Campbellton, N. B

iton, N.B. DANS UN MAGASIN
P, Lansdowne Belyea

Mariette achète un parapluie :
—Je vous le garantis tout en 

soie, affirme la vendeuse.
—Ah t par exemple, ça n’est pas 

vrai ; moi je vois bien que le man­
che est en bois.

aux
t en s'employant de
• laver et à tricoter.... Et puis voici 
que la rumeur affolante courût de 
l’arrivée des Bleus terribles qui 
allaient tout ruiner, tout ravage : 
et le village s’enfuit oubliant dan 
sa précipitation les deux orphe­
lins. Que fairs, où citer sans char­
rettes, sans ressources dans un 
pays râvagé et -désert? Les deux 
enfants se blottirent au logis tris­
te et froid, pleurant et priant, 
tremblant de peur et attendant 
que Madame Marie leur envoyât 
leur papa.

Du revers de sa manche galon­
née, le sergent essuya une larme 
indigne d’un militaire de la Ré­
publique et qu’ri ne voulait pas 
laisser voir. Mais le jacobin en­
durci était troublé et attendrit 
Sans plus questionner l’enfant, il 
se promit de protéger ces deux 
petits abandonnés et de faire é- 
pargner leur modeste foyer, espé­
rant qutensuite je ne sais quel mi­
racle les sauverait.

BELYEA ET MCNIECE son

COMPTABLES LICENCIES 
Dans La Province De Québec Et Au Canada.,чИ

Quel oeil peut plonger dans
DANS UN SALON

Un jeune homme récite des vers 
de son crû;

“....Ma vie est désolée, on m’a 
bfisé le coeur....”

La petite Niquette qui a une 
réputation justifiée de maladres-

—Ah ! cette fois-ci, ce n'est pas

1

Louis FRECHETTE.

A. E. MICHAUD, L’aube allait nai^re. Le sergent 
se redressa, il rassembla son four­
niment. Et avant que de partir, 
doucement, il glissa dans te petit 
sabot la belle pistote neuve.

Pour deux petits abandonnés, 
le Père Noel s’étant fait soldat de 
la république.
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gue, harassés et fourbus poussè­
rent un grognement de satisfac­
tion en-atteignant les premières 
bicoques du hameau. Ils eurent 
vite fait de reconnaître que le vi­
de s’était fait devant eux, que 1e 
git®- serait misérable et la chère 
maig;e.

Le sergent, ayant rassemblé 
son escouade sur la place du. vil­
lage, donna rapidement ses or- 
dresi, et pressés de s’abriter les 
soldats se dispersèrent, enfonçant 
brutalement les portes à coups de 
c.osse à la recherche d’un abri où 
ils pussent casser la croûte, se 
sécher et dormir.

CONTE DE NOELmoi.

LA PISTOLE Ш&Viandes fraîches — Epiceries — Poissons 
Fruits Légumes. Protection 

D’Assurance 
A Taux Réduits

DU SERGENT ■

Telephone 18-11 wmNhac.
Prompte livraison à domicile en tout temps. 1793—La terreur et la guerre 

civile. La France frémissait sous 
la tou mente révolutionnaire et 
en Vehdée Bleue et Ch nu an s aux 
prises dévastaient le pays.

Au soir de Noel, un détache­
ment de soldats de la République, 
précédant la A-nistne guillotine, 
arriva pour l'étape dans un pau­
vre village que la plupart de sses 
habitants avaient fui. Tous tes 
gars étaient par. is en campagne 
avec les bandes de M. de Charot- 
te. Femmes, enfants et vieillards, 
farouches et apeurés par la mena­
ce de Sanylantes représailles a 
vaient abandonne a i pillage et a 
l'incendie leurs misérables masu­
res, vidées à la hâte de tout ce 
qu’ils avaient pu emporter.

La pluie froide, mêlée de .givre 
et de grêle, détrempait lè bocage. 

« et, poussée par un vent glacia . 
fouettant au visage les Bleus qu 
pataugea eut lourdement dans la 
botte molle des chemins défoncés. 
Sous le cie' bas, la ndit tombait 
noire et profonde, sans lune et 
sans étoiles, lugubre.

Les hommes, épuisés de fati-

1ІС8

bbordure A ceux qui recherchant le sys­
tème d’assurance le moins coû­
teux, notre PoHce C. P. devient 
exceptionnellement attrayante. 
Elle comporte protection absolue 
en tout temps—à un taux de 
primes extraordinairement bas.

Taux de Primes Par 
$1,000 D’Assurance

Aâe 25.............................. $12.94
r M.............................   14.64
» as..........»............ 16.76
* 46.................................. 19.41
» 45......................»......... 22.79

Adressez-nous ce coupon pour 
obtenir Renseignements.

Dr. A. M. SORMANYlSKA
Lai fillette, presque confiante 

maintenant en sentant instincti­
vement un protecteur, lui dési­
gna le seul lit de la maison, pro­
fond dans une encoignure de la 
salle, et se disposa à monter pour 
rejoindre dans le foin tiède du 
grenier, te bébé endormi suivant 
son manège, le sergent ne fût pas 
peu surpris de remarquer qu’après 
s’être recueillie dans une courte 
prière aux pieds d’un crucifix de 
bois, la jeune paysanne disposait 
ses deux petits sabots devant la 
cheminée, où mourait la flamme. 
Et le vieux grognard se rappela 
tout à coup qu’on était à la nuit

iàc. r jm*iindston. RAYONS-X — TRAITEMENTS ELECTRIQUES
DE TOUTES SORTES

Faites-en 
un Régal!

I ES «efant» aimeront l imite 
L* de foie de morue ei vous leur 
faites prendre de la manière 
agréable au goût Plus 
facile A donner. Phis fa- 
elle à prendre. La gran- XJ| 
de nourriture tonique ДІД 
pour l’hiver. Esaayez-la.

§Partout silence et solitude.Pas 
de lumières, pas de tracas de vie, 
Les ténèbres épaisses envelop­
paient les maisons basses grelo- 
tant sous la rafale.

“Temps de chien", grommelait 
le sergent, tandis que, serrant son 
manteau, il se mettait en route a- 
vec que ques hommes pour exploi­
ter le villag enoir et désert.

Au détour d’une ruelle sombre, 
il aperçurent soudain une mince 
lueur filtrant sous les lis disjoints 
d’un contrevent. Les sou*-offi- 
ciers arma son pistolet et heurta 

’d’un poing rude l’huis b reniant de 
la cabane. N’obtenant point de ré­
ponse, il poussa la porte, où la 
bourrasque s’engouffra en sifflant", 
et il pénétra avec se*hommés dans 
une salle basse où la flamme d'une 
'pauvre chandelle, vacillant sous 
le vent, faisait danser des ombres 
sinistres aux solives du plafond. 
Comme ils allaient fouiller les re­
coins obscurs de la vaste chemi­
née sans feu, un pas léger descen­
dit l’escalier en échelle qui dans 
le fond de la salit menait au gre­
nier, et une pauvre petite ombre 
tremblante s’arrêta sur la derniè­
re marche devant les soldats hir­
sutes. C’était un’e mince et frêle 
fillette toute blonde en ses gue­
nilles. Les menaces et les jurons 
s’arrêtèrent d’eux-mêmes devant 
l’apparition timide et les retires 
restaient gauches et embarrassés 
en face de tant de candide inno­
cence. 1

“Ta- mère"? gronda k sergent 
d’un ton qui voulait rester bour­
ru. “Où est-elle? Je veux lui nar- 
kr’’. Les veux baissés sur 
te des sabots la petite M 
placée de peur et de (гоя 
parler. L’un des ht 

ШШ.

lien errant 
s peur hor- 
poussa un 
tinctif elle 
. Il eut l’à- 
;er de cette 
lui en sut

Heures de bureau ~-
8 heures à тіш — 1 hre à 4 hree de l’après-midi 

— 7 4 9 heures du soir ou par rendez-vous.

t,

C.N. BBGIN, Agent de district
BDMONDeTOK, N.B. 1

Dr. J. ALYilE LEBLANC gaVeuilles fournir, ■

sfasr"*1' L’EMULSION SCOTTla porte de

-

1

L’bviie «U feie de
Scott A Почте■ Toronto, Ont. a»-g|dP DENTISTE

Gradué de l’Université Dentaire de balti­
more, Maryland, annonce l’ouverture 

de son bureau dans l’immeuble 
' Long, rue Canada. Il est 

mainte.na.nt prêt à 
servir le public.

s et monta, 
qui menait 
l’un frappa 
ipsdiscrets, 
eux e* alla 
e Lessieur. 
ivre Adèle, 
e la peine? 
j’ai de la 

Il m’aime,

A4

NORTHERN 00000
À LEON MARTIN Л.

I LIFE u»r
Agent desp-t»

RADIOS DEF0REST-CR0SLEY■b ,4- ooooooooc

DEMANDEZ TOUJOURS 
LES PRODUITS DES 1000 MEMBRES 

CANADIENS

“Les Produits Martin”
— comprenant —

Tonique Peuplier — Liniment Martin 
Poli à Métal .'Golden Star” ,
Liniment pour les animaux 

. Huile de Castor - Huile d’Olive 
Huile Çamphrce —Camphre 

ileile Fo^e de Morue Essence de Vanille.

—8àvotrem^chand.s’ilnele9

- V

tais j’ai eu . 
pas comme 
’a dit qu’il
mbrassé de 
nt brillants,- 
petite flam- 
ùtl
veux, c’est 
pièce, c’est 

une cela....

Réparation de Radio de Toutes Marques. 
Rue Canada — Edmundston, N.-B.,
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BUREAU PE PLAŒMENT:-Seront-ils [6,

de la noce?
Un mariage nécessite bien des préparatifs — l’un des 
plus importants, c’est l’envoi des invitations, que 
noua pouvons imprimer dans le plus court délai, sur 
jartes ou jolies feuilles en parchemin.

Notre Travail Imite la Gravure

Dêsirsz-vons'un emploi comme servante dans un 
maison privée? Donnez-nous votre nom et vos référa 

me servante» Nous
qnalMcadem.
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EDMUNDSTON, N.-B., 26 DECEMBRE, 1929.
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SAINT-BASILE CHRONIQUE DEdouard Godin 71.2; Anne,Martin 
60.6; Anita Martin 56,5.

• Assiduité Parfaite:
Anita Martin, Rose Rioux, Bel­

la Godin, Cétile Godin.
Aurore Mercure, inst.

«Couvent d’Edmundston PS
MONTREAL AUXGrade III— Cécile Levesque 

84.1; Simonne Bçié 65.1; Robert 
Lévesque 55.4; Roméo Jalbert

ЯGrade ,11
Résultat des examens de 

décembre :
Valéda Nadeau 96.6; Jeannette 

Dugal 90.6; Carl A. Fife 91.5; 
Walter Pelletier 90.3 ; Lillian 
Theriault 9.2 ; Annette Côrneault 
90.1: Agnès Bellefleur 89.5; Olga 
David 89; Hélène Malenfant 88.8, 
Rita Carrier 88.3 ; Charles Kerr 
87.5: Yvon Nadeau 87; Frédéric 
I.agacéO 6.5; Eldon Nadeau 86"3 ; 
Roger Morel 85.3; Charles L tgi 
cé 85.1 : Anita Pelletier 84.1, Ro­
land Mirh.iûd 83.5; Florent Mi- 
chaud 82.2 ; Donat Gaudreau 81.3. 
Conrad Deschênes 80.2 ; Venise 
Caron 78.7; Elise Bellefleur 77.8; 
Certrudr Michaud 75.7 ; Gilbert 
Michaud Michaud 74.8; Louis 

Gagînon «72.6 Albert Bouchard 
71.8; Lawrence St-Jean 71Л ; 
Lawrence Pelletier 70.3; Alberti- 
ne Poitras 68.2; Benoît Roy 67.8 
Georges Coté 65.2 ; Tom Ryan 
64,1 ; Edgar Bouchard 62.2.

M. E. Nadeau, Inst

District No 4.

Grade VI—-Lina Mignault 87.3
CJrtefiRH/bert 76 6: ,Marie H ‘- Grade II—Lucienne Rioux 90.2

Grade IV—Germaine Michaud, 66.il ШгіІЬ Cyr^lTfYvônhJald 

85.1 ; Martin Martin 787; E- bert 47.1.

w* і
Suite de la page 3

Du sommet de la montagne le 
pont neuf allonge sa silhouette 
noire sur la rivière captive. La 
traverse sur la gliice sera bientôt 
rendue inutile ppisque le pont se­
ra dans quelques semaines livré 
à la circulatoin.

Quel sera son nom? Les propo­
sitions les plus saugrenues ont 
été faites. L’on devait s’y attendre 
puisque la foule ignorante était 
invitée à faire des suggestions. 
Une des plus sensées était bien 
celle qui veut que Jacques Car­
tier, le découvreur tie Pile, le 
premier blanc à y aborder, prête 
son nom au pont et que ce geste 
red!!se aux générations futures 

que la patrie reconnaissante sait 
se souvenir. Espérons que le bon 
sens triomphera et que les vi­
vants, appelés à juger le cas, fus­
sent-ils échevins, consentiront à 
ce que les grands défunts de la 
patrie passent d’abord.

Ces lignes étaient écrites quand 
l’on annonça que le pont nouveau 
serait dénommé pont de Montréal. 
Quelle trouvaille ! C’est d’une ba­
nalité gigantesque et le plus 
deste ouvrier pouvait trouver 
cela sans s’exposer à des maux de 
tête pour effort cérébral ! Comme 
citoyen je n’ai pas d’objection au 

de ma cité, mais d’autre part 
Montréal est une trop grosse vil­
le pour qu esa gloire se tire d’un 
pont qui n’est après tout qu’un 
de ses monuments, une de ses ar­
tères. J’avoue que sa nature idéa­
liste aurait souhaité un nom plus 
historique, plus parlant, que ce 
pont devint un mémorial monu­
mental d’un de nos héros.

Un sot m’a dit que le nom de 
Jacques Cartier ne pouvait être 
accepté parce que les anglais s’of­
fenseraient. Je lui ai pulvérisé son 
objection comme suit . Apprends, 
mon cher, et ne l’oublie pas que 
les héros de la nation sont du do­
maine de la collectivité, quelle 
que soit la race qui les a fournis 
à !a patrie. Les Dollard, les Made- 
"eine de.Verchères, les Champlain, 
'es Cartier, les Baldwin, les La­
fontaine. les MacDonald, les

55.1. 1Le roi Louis XII est mort à 
l’âge de 53 ans. * fVl * Le! pr

Miel)L’anglais est le plus parlé des 
languages européens.
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POUR LES FETES
• VIANDES FRAI TES - FRUITS - 

LEGUMES DE SAISON - EPICERIES - 
BONBONS - BI1CU1TS

BONNE & HEUREUSE ANNEEECOLE DE STE-ANNE
Prompte Livraison à Domicile 

Téléphonez à 18-11
, Deuxième Département 

Moyenne faite par chacun des é- 
lèves durant le terme :

Grade IV—Dorilla Martin 99.2 
Benjamin Saindon: 97.1 ; Germai­
ne Martin 92; Arthur Sirois 89.4;
Grade III—Eva Soucie 97.7; Ju­
liette Dugas 96; Bibianne Martin 
94.6; Marthe Martin 92.4; Arthur 
Ricard *91.5; Claude Martin 90.3;
Lionel Martin 89.1; Violette Pa- Lajoie 66; Roméo Cyr 62.2.
radis 88 ; Ltidger Soucie 84.5; Grade II—Zoé St-Onge 95.5; Laurette St-Pierre 85 ; Alyre Mar- 

R ta Martin 81.6; Emile Martin R ineau Martin 94.2; Aimé St- tin 79; Adrien Soucie 73; Roger 
S0.3; Laurette Thibault 79: Al- Pierre 91.4; Adrien Thibault 91.2 Sirois 58.1. 
bert Momeault 78.3; Rodolphe Laurent Tardif 87.1 ; Zoel St-On-

mm mo-

People's MarketX Placez ce
Cheque de Noel
dans l’Achat d’un

ESCSEES1A1I®
The Original HAÏTEâtYLESS RADIO
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A. E. MICHAUD, prop.
rue Victoria.--------n ------ Edmundston, N.-B. -nom
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U lieu de dépenser ce chèque de Noel pour des futilités 

pouvez facilement vous passer, pourquoi ne 
pas b placer dans l’achat d’un Radio Rogers?

Un nouveau Rogers 1930 procurera à toute la famiUe, pendant 
tcL^e 1 ann.e un grand amusement. Il vous arrive au complet 

bu t Lampes A-C entièrement garanti^ et un Haut- 
parleur El:ctro-dynamique. Il a une sensivité au-dessus de 
l’ordinaire, un son sp’endide et un volume étonnant. Et au 
nouveau bas prix maintenant en força c’est la plus grande va- , 
ie-i en rajio jamais offerte.

dont vous « »0 л vЯ 25%я w«
її r\l Modèle '930

Rogers Highboy
Nouveau baa frix

ga. antics.
Scivement

25 "S.\\e : m 25 \NЯ Ш»
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G: orge-Etienne Cartier, les I.au- Jw 
?er, les Mgr Taché sont p us que 

des gloires locales ; ce sont les ^ 
boires nationales qui méritent K 
"admiration universelle. Si V7iger 
a pu dire qu’il n’avait d’autres JJJ 

n remis que oc-ux de sa patrie,
nous pourrions snmb ab'ement 

prétendre que tout ceux qui ont 
imé la patie ou l’ont loyalement 

servie sont nos pères, nos parents, 
nos amis. Un chauvinisme sectai­
re ne devrait pas être écouté ; on 
ne devrait pas permettre à l’étroi­
tesse d’esprit, de frustrer nos hé­
ros de la reconnaissance 'qui leur 
sont due. Ceux qui ne goûtent шш 
point les héros du Canada ne sont w 
canadiens qu’au quart, qu’au dix- 
ième, qu’au centième. Ils sont ca- jÇ 
nadiens de surface.

La pelure peut sembler celle 
de la “fameuse”, mais le coeur 
chez-eux paraît être d’une saveur 
étrangère. Sous le pressoir, au 
lieu de cidre doux, il gicle du jqs 
d’orange.

Pour ma part, je voudrais que 
tous ceux qui foulent ce sol de 
liberté deviennent au phis tôt ca­
nadiens et jusqu’au trognon.

Casimir HEBERT. 
Montréal, 16 décembre, 1929.

L$2’ 8 00 I
Qa; votre musique du-Jour de ГЛп suit tVir.i Nou- 
\e u Rogers ! Un petit xersemcnL comptant placera 
l'un des modèles 1930 chez-\ ous et le paiement de la 

La ance sera à votre s.Uis.ac.iun.

vip'et a• ec Lampes
25 5UI$5
2?mщ Є 36•i. • д «\ « \
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Denis M. MARTIN, «Rue Victoria EÛMUNOSTON, N. B. Téléphone 51

« Bonne & Heureuse Annee
A NOS CLIENT/ & AMIE
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Merveilleux
Nouvelle Méthode s 
de faire du Pain й
Pas de pétrissage—
Pas de levain a preparer
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іЯ Pendant le Temps de Noel %яя «AU COMPTANT» щiü pas
UNIVERSITE SUCRE, 100 lbs $5.95v s.Щ JOUETSя le m 

de la 
bois 
lava; 
serai 
d’un

SAINT-JOSEPH SUCRE, 5 lbs 33cЯ pour tous les enfants
ЯCou i s Universitaire :

Edgar Nadeau, Clément Cor­
mier, Thomas Beaulieu, Joseph 
Evans, Donald Gi'lils, Edmond 
Bossé, Guy Tremblay, Henri L. 
Bélanger, Raoul Landry, Alphon­
se Aubin, Léopold Landry, Ro­
bert J. Leclerc, Albéni Poitras, 
Philippe Audibert.
Cours Académique :

UbaLd Savoie, Edgar D. Allain, 
Albéni Arsenault, Gérard P. Lé­
ger, Reid McMannus, Jos. Do­
herty, Clarence Léger, Alphonse 
Mélanson, L. Sheasgreen, Irénée 
Dupuis, Jos. C. Fitzgerald, Lau­
rent Picard, 1 rénée Beaupié, J. 
F. Buote, . Coughlan, L. Dallain, 
Marc Frank, L. Lauzier, H. Dob- 
blesteyn, Lucien Gagnon, Hervé 
S. Leblanc, Cyril MsMannus, R. 
Rossignol, L. Ph. Dorais, Albert 

.Leblanc, Hervé Michaud, R. Ba- 
bineau, William Albert, Gregory 
Evans, Armand Joncas, Ànt. Mc- 
Devitt, Hector Saulnier, Arthur 
Bouchard, Thomas Day, Mauri­
ce O’Neill, Oscar Mélanson, Hen­
ri J. Cormier, G. Vautour, Hya­
cinthe Leblanc, Raphael Leblanc* 
Lionel Caron, Evérard Belliveau 
Armand Leblanc, Alfred Lebel. 
Ecole Modèle ;

Philippe Léger, Léo Babin, Ro­
méo Gaudet, Abel Boudreau, E- 
mery Léger, Léopold Léger, Ed­
mond Thibodeau, Joseph Hill, 

Léon Mo: in, Gerald Spencer, Al­
fred F. Gaudet, Arsène Leblanc, 

Frédéric Tremblay, Howard 
Trainor, Emile Babin, Paul-Eu­
gène Gaudfet, Georges-Alfred 

Gaudet.

CACAO Fry, 11b 48c ARTICLES de LINGERIEіm Lingerie en soie pour dames et 
DemoisellesЯ CACAO Fry, y2 lb 25c Ei

Я la qt 
et d< 
au c 
la fe

I7 A3 SUCRE en poudre, 3 pqts 
RAISIN sans grains, 2 pqts............25c

27cV VERRERIE; am
ШШ
rv-'t.

«LE temps de la cuisson coupe en deux .... 1® 
pétrissage fatiguant disparu ... et aucune pré­
paration de levain
veilîeux ! Voilà l’histoire de la Nouvelle Mé­
thode Faciî|3 Quaker de cuire à la maison. 
Nous avons distribué gratuütement des mil-- 
liers d€ copies de ce beau livret que

préparé dans lequel vous trouvez les 
détails de cette méthode amusant^. Nous 
voulons que vous en ayez une copie, vous 
aussi. Il contient des nouvelles splendides 
pour la ménagère.... comment la nouvelle 
méthode épargne la moitié du temps dans la 
cuisson et produit des petits pains chauds 
délicieux dt du pain succulent pour toutes 
les familles.
Demandez une copie de ce livret à votre dé­
taillant de farine Quaker, si vous le désirez.
Et ne manquez pas de commander aussi un 
sac de Farine Quaker. Employez-là avec la . 
Nouvelle Méthode Facile pour de meilleure 
résultats. Employcz-Ia à chaque occasion. 4 
Elle est sûre ; elle fait dee patisseries et des 
gâteaux plus savoureux... parce qu’elle est 
éprouvée à chaque stage de fabrication dans 
nos meuneries et cuite tous les jours dans 
nos cuisines d'expérience.

blanche et en couleurZJ я u.Я soin
ti’un
pmc

nouvel avantage mer- PANT0UFLES 

FOULARDS en soie

Я 25cPRUNES, 2 lbs 25Я
25BIé-d’Inde,Pois, Tomates à la caisse 3.00 DU1nous a-

& Blé-dinde sur épis, 2 btes ...
SAVON Surprise, la caisse ...

Ц SOUPE aux tomates Campbell 
Щ, 2 boîtes pour .......................
M Biscuits assortis, la lb..........

LËCHVES - FRUITS - RONRONS 
DINDES - OIES - POUI ETS 

BOEUF DE L’OUEST 
PORC-AGNEAU-VEAU

g NE REGARDEZ PAS LES PRIX - REGARDEZ LA QUALITE NOS 
Ш PRODUITS SAVENT PLAIRE PARCE QU’ILS SONT BONS

55cШ Cravates et Chemises
5.50 La IЯ Articles de Fantaisie m

» Etc., Etc.

ÿs % 25c І Ei
REDUCTION DE<5? Я coeüi

supé
TV or
dès
enfn:
sent
pren

10c
t Я 20 p. c.% Я

!*7ГН sur toute la chaussure 
pendant le temps des Fîtes 
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J€HN J. DAIGLE
MARCHANP-GENERAL 

EDMUNDSTON, N. B.

8 ■447 • -P. m
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LISEZ LES ANNONCES 
ET ENCOURAGEZ 

TOUS NOS ANNONCEURS

ït-\,
; ! ■
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, AUX AMATEURS

DE HOCKEYі

1929 1930.* r * Le propriétaire de la patinoire 
Michaud (ait des offres raison­
nables. m N! і
M. Fred Michaud, propriétaire 

de la patinoire de la rue Fort dé­
sire faire savoir aux joueurs de 
hockey et aux amateurs de cet 
intéressant jeu d’hiver qu’il est 
disposé à*faire tout en son possi­
ble pour que le public d’Edrtiun- 
dston ait • l’occasion d’assister à 
de bonnes parties de'hockey cet 

"hiver.
Voici quelques-unes des condi­

tions qu'il propose : lo—tous les 
joueurs de hockey de chaque club 
devront acheter un billet de sai­
son pour patiner au coût' de $5.00, 
paayble d’avance. Us auront a- 
lors le droit de patiner en tout 
temps, de pratiquer le hockey 2 
soirs par semaine et de jouer des 
parties entre clubs locaux.

2o—A chaque partie de hockey, 
les clubs devront verser au pro­
priétaire la somme de $10.00 pour 
dédommagement et entretien de 
la glace. і

Cette offre est fjite particuliè­
rement au Club Tigers mais aussi 
à tous ceux qui s’intéressent au. 
hockey. Pour plus de renseigne­
ments et de détails sur ces condi­
tions, s’adresser à M. Fred Mi- 
chaud ou au gérant de la pati­
noire M. R. J. Michaud.
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Bonne Heureuse Annee
Merci A Chacun

Pour l’Encouragement Reçu en l’Annee 1929

ж
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lar- LES PENSIONSger

іAU C. N. R. s
l.

f Moncton, N.-B., 20.—Les di­
recteurs du fond de pension du 
Canadien National se sont réunis 
à Moncton sous 'kt présidence de 
M. W. U. Appleton, président du 
conseil des directeurs. Il y avait 
50 demandes de pensions de la 
part d’employés qui désirent se 
retirer pour differentes raisons 
Les personnes suivantes étaient 
présentes;

M. A. T. Weldon, vice-prési­
dent; M. H. H. Melanson, gérant 
général des passagers et du traf­
fic, M. B. A. Bourgeois, trésorier 
régional : M. J. C. Graves, vérifi­
cateur ; M. C. C. McDonald, se­
crétaire du conseil.

*
2?1 v. »

25
» a?25 X MAGASIN JOS. MICHAUD

“Magasin victoria indépendant”
Epiceries — Fruits— Marchandises' sèches

HARRY K. YORK EDMUND P. VIOLETTE
BARBIER

25
Vï « Chocolat — Tabacs — Articles de Fantaisie 

Médecines Patentées4? Voisin de H. K. York,---------- Edmundston, N.-B.25 TéL: 169-11 — rue Victoria — Edmundston, N.-B.Rue St-François25 Edmundston, N.-B.
25
25 MADAME LP. FOURNIER

CHAPEAUX — COUPONSSUR UNE FERME 
LE FUMIER EST g 

UNE RICHESSE g
•*?, ■ F. 0. LANDRY, COMPANY

BIJOUTIERS

77, rue de l’Eglise,-------------- Edmundston, N.-B.

39 « SIDNEY LAPORTE
Photographe — Marchand de Musique

*25
»

Rue St-François Edmundston, N.-B.
Rue Hill, Edmundston, N.-B.

Pour le cultivateur négligent, le 
fumier est une puissance, mais 
pour le cultivateur pratique le 
fumier est une richesse qu’il s’ef­
force de conserver le mieux pos­
sible.

“MAGASIN VICTORIA INDEPENDANT”

FRED T. LAJOIE
Marchand Général

. * BLANCHE COLLINARCHIE ST-ONGE
Marchand Général Lingerie de Luxe pour Dames 

Chapeaux — Robes — Etc.I D'abord, l’urine contient au­
tant d’éléments de fertilisation 
que la partie solide; conserves-la 
en employant des litières épaisses. 
Si vous êtes à court de paille, ra­
massez des feuilles à l’automne ; 
utibsêèides ripes de planeur, delà

Rue Canada Edmundston, N.-B.Edmundston, N.-B. Téléphone 24-11Edmundston, N.-B.Rue CanadaІ- '
W

ІD. H. VANWART mm
'

STEVENS BROTHERS
“The Reliable Druggists"

EDMUNDSTON LAUNDRY & DRY CLEANING“The Rexal Drug Store”
motjjr,; de scie. Çâ _________________

g Anel. de гай Camd. « d, l’Egli,*. Edmundston.
déposez le fumier sur une plate­
forme en béton; ou charroyez-le 
immédiatement sur le champ.
Tassez le fumier, en tas compacts 
sur un fond de terre qui ne se lave 
pas au printemps.

Si vous en êtes encore à la vieil­
le méthode de le jeter à l’arrière 
de la grange, mettez une dalle en 
bois au larmier pour prévenir les 
lavages ; foules bien le fumier ; ce 
serait économique de le couvrir 
d’un abri à bon marché.

Efforcez-vous d’en augmenter * 
la quantité par l’apport de litières 
et de déchets organiques ; veuilles 
au chauffage ; tassez-le pour que 
la fenmentation ne le brûle point.

Un cultivateur soigneux prend 
soin du fumier, c’est lassurance 
d’une bonne récolte pour l'an 
prochain.

Company Limited

S
Wm
ШлШ

Service Prompt et Garanti Edmundston, N.-B.Rue Canada,
: Я »

¥ H. L. Richards, gérant,--------------rue de l’Eglise.! * »J. W. HALL FRASER COMPANIES LIMITED
Marchand Généraux

■
Matériaux de Construction — Charbon

PHILIPPE M0NETTE
Marchand Général»----- Edmundston, N.-B.Rue Canada,

Edmundston, N.-B.Rue Victoria

\
.V'i

Mademoiselle ANNA MARTIN
SALON DE COIFFURE

rue de l’Eglise,------ ------ Edmundston, N.-B.

HARRY JESS0ME
BARBIERT. M. RICHARDS

Marchand Général
g

à iixEdmundston, N.-B.jÇ Rue du Pont,
» Edmundston, N.-B.Rue Canada

Vi\.£rue St-François, Edmundston, N.-B.LARUE’S ELECTRICAL SHOP vsÿ|
Electrical Contractors LE MAGASIN ABBIS m 'ШШ25 BETTY MAE BEAUTY SHOP

Mlle Léona Therriualt, prop.
------Edmrndston, N.-B.Rue de l’Eglise------ Souliers pour Dames — Lingerie 

Articles de Nouveautés
mm
ШіїDU COUVENT DU

SACRE-CŒUR I MADAME L GAGNE rue St-François, Edmundston, N.-B.
Edmundston, N.-B. $Rpe Court

Accessoires électriques — Peinture — Vernis — 
Objets religieux — Papeterie

La Soeur Supérieure confirme les 
4» mérites de Father John’s 

Medicine pour enfants
-SALON PAUL

Paul Soucy, prop. EDMUNDSTON FILLING STATION
R. E. Levesque, prop.------ Edmundston, N.-B.Rue de l’Eglise,------Ecrivant du couvent du Sacré- 

coeur à Newport. Vt., la Coeur 
supérieure en charge dit ; "Nous 
irons ici un vaste pensionnat et 

que nous constatons qu’un 
enfant manque dappétit ou ne se 
sent pas bien, nous lui faisons 
prendra Father John’s Medicine. 
Je crois "que c’est le meilleur re­
mède pour enfants.” (Signé) Sr. 
Marie Aifexandrine, supérieure 'In 
Couvent du Sacré-Cœur.

Pli» dé 100 outres institutions' 
approuvent et emploient Father

rhumes et comme

*

Edifice Théâtre Casino-------------- Rue de l’Eglise.i1
$

Angle des rues Canada et St-François, Edmirndeton.PEOPLE’S MARKET
A. E. Michaud, prop.

Epiceries — Viandes — Poissons — Fruits 

Rue Victoria

dèsm E. R. GIGUERE
PAT. FOURNIER

GARAGE

_____Edmundston, N.-I

Marchand de fourrures
! 1 4Edm.mdston, N.-B. Rue Hill, Edmundston, N.-B.[

і Rue Canada----- -
& NEW ROYAL HOTEL RESTAURANT

bien Manger” 
its — Tabacs

m
-

----------------M. G ASCO Reg’d.
Confection pour Hommes, Dames et Enfants 

Chaussures — Lingerie

• »m L0. GUERRETTE
BARBIER

—*-----------------------------*

Rue Victoria, — ----------------- 1
--------------------------- :-----a-

H
1 me-

* Ч“ Я ne g ■ — Rue Canada_ Edifice Madawaska, —' Jos. S. Cyi ------ Rué Canada1 vy
——
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I NOTES LOCALES, |

AMUJCNi'-NCLJ & 
DANiCNJ" AU

і
I t-—M. J. A. Laine de Québec a 

passé le Jour de Noël en ville, l'in­
vité de son amie Mlle Isabelle La­
chance.

-AI. Robert Sirois dey l'Hôtel 
Grand Central, passe la semaine 
à Québec chez sa soeur Mme Gas­
ton D’Auteuil.

—Le Rév. Père Brunault, C.S.C 
de l’Université St-Joseph, était de 
passage en vrille au Commence­
ment de la semaine.

—Nous apprenons avec regret 
que M. Frédéric Fournier emplo­
yé municipal a été transporté à 
l'Hotel-Dieu de St-Basile souf­
frant d’une pneumonie. Nous lui 
souhaitons un prompt et complet 
retour à la santé.

—M. Pius Michaud passe la 
semaine à Bouctouche chez ses 
parents. Il s'est -îendtl au funé­
railles de son beau-frère feu le 
docteur D. V. Landry.

—L'He>n. J. E. Michaud est al­
lé à Québec. Il revient demain ma­
tin avec sa jeune fille Annette, é- 
lève au couvent des Urselines.

I mв
>

Votre succès se mesure par votre compte de banque 
quel que soit votre revenu ou votre habilite person­
nelle.—Plus d'une promotion, plue d’un succès d’af­
faires qui vous paraissent rapides sont dus à l’é­
pargne régulière intelligemment comprise.—Préle­
vez régulièrement chaque semaine sur votre salaire 
quelques dollars et venez les déposer è un compte 
d’épargne où vous trouverez à votre service un per­

sonnel courtois et compétent.

La Banque, a une .Succursale tout près de chez vous et accueil 
lé avec la même courtoisie tous ses clients.

MONTMARTRE
■ і

BONNE & HEUREUSE ANNEE 
A TOUS LES CHASSEURS 

ET PECHEURS 
DU MADAWASKÀ

;A tous nos Clients et Amis 
nous souhaitons une

BONNE ET HEUREUSE ANNEE
> ' ,rV; V-: m

ЩШтШ
SS< LA BANQUE PROVINCIALE Publiée par le Club de Chasse et de Pêche de Madawaska, dans 

l'intérêt du comté, pour la préservation de nos ressources natu-

Шяя
ІШНІ

ЩШ:

йШ
DU CANADA

Président dû Conseil d’Administratiou 
L’HONORABLE SIR HORMIDAS LAPORTE

1er Vice-président 
M. TANCRBDE BIENVENU

2e Vice-présideBt 
M. S.-J.-B. ROLLAND

Président du Bureau des Commissaires Censeurs 
L’HONORABLE N. PERODEAU 

Lieutenant-Gouverneur de la Province de Québec

Jp!
і m PEACE'ON'EARTH -*-/ 

GOODWILLTOUARDMEN
4

mipfpf PAS DE POISON 
TROUVE DANS 

LE CORPS
84ЙК8Я Vice-président du Bureau des Commissaires-Censeurs

L’HONORABLE E.-L. PATENAUDE .y*;
m CHS.-A. ROY, Gérant général.

Fredericton, N.-B., 23.—Assez 
tard hier soir la police a reçu avis 
du docteur H. L. Pramson, deSt- 
Jean, pathologiste pibvincial, qu’­
on n’avait pas ■ trouvé de poison- 
dans les organes de George McIn­
tyre de la parioâse de North Lake, 
dans le district de colonisation de 

L’inspecteur à qui a- 
vait été confié l’affaire, a ordonné 
immédiatement de remettre en li­
berté Mnie Mcltityre et Angus 
Golding, que Ton suspectait d’as­
sassinat.

цш&Ш-

Succursale à Edmundston, L.-A. BARD, Gérant. І,і

Ш Edmundston’s Leading DRUG STORE

RAYMOND BREAU \Kirkland. іЖ
Chimiste et Pharmacien

- ■

Щ Щ

si È1

A l’occasion de la Nouvelle Année il nous fait plai­
sir de remercier le public d’Edmundston et des villa 
ges environnants pour leur généreux encouragement.

Ш

! SAÎNT-FRANCoirf
Nous nous efforçons en tout temps de bien servir 

notre clientèle et le soin que nous portons à remplir 
les prescriptions est une garantie de la satisfaction 

jlu public. ________

- —Bonne et Heu'reuse "Année à 
tous les lecteurs de notre jour­
nal !

NOS SOUHAITS les plus 
sincères pour que les douze 
prochains mois soient les 
plus heureux de votre vte.™ 
oui, 365 jours de Progrès et 
Prospérité sans borne!

-

Я . —Sont venus passer une quin­
zaine de jours dans leur famille, 
à l'occasion des vacances: MM. 
Eugène Michaud, Aldéric Albert 
du Collège de Bathurst ; Mlles 
Germaine Nadeau, Corinne Mi- 
chaud, Rolande Nadeau du Cou­
vent die St-Balsile, Mlle Cécile 
Landry d'Eagle Lake.

—'Nos institutrices sont aussi 
de 'retour ; ce sont Mlles Reine 
Pelletier,, El mire Albert, Marthe 
Albert, '.Marthe Nadeau, Laura 
Pelletier, Irène Bouchard. ImeL 
da Bouchard et Annette Coté. Jo­
yeuses vacances à toutes.

—Le 13 décembre est né à M. 
et Mme Joseph Dionne un fils 
baptisé sons les prénoms de Jos­
eph, Normand. Parrain et mar­
raine M. et Mme Victor Dionne.

—Le 19, est née à M. et Mme 
Rémi A. Bouchard, une fills bap­
tisée Marie, Corinne, Corilda.Par- 
rain et marraine M. Jos M. Mi- 
chaud et Mlle Hilda Bouchard.

Nous souhaitons à tous et chacun unem *i
BONNE ET HEUREUSE ANNEEISS9G

S’iiiiSH’ipiiiiiîiiiîS’ÉÉflliiSH "•B

la banque Жораіе 
bu Cattaba

1-А L’OCCASION DELA TS 
NOUVELLE ANNEE ІRADIOS! /m ■і

:і Г Je prie mes clients d’agréer •:;{ 
I l’expression de ma reconnais- 
| 1 sance pour leur encourage- 
j j ment et formule pour tous et 
І ; chacun les meilleurs voeux de :Ü5 
1 : Bonheur, Santé et Prospé- 
! І rite.

Il;'

-"

MARC© NI 

DHILCC
1=5 ЛХ»ШтщШШтт

• ' : a A LOUER
Chambre très confortable- à 

louer, avec ou sans pension ; prix 
raisonnable. Aussi Garage à 
louer; s’adresser au No. 48, rue 
de lEgiise, Edmundston.
913—lf-26d.

і le district d’Ecole de Flemming 
Siding. S’adresser à M. Melchie 
Bourgoin, secrétaire d’école, Flem 
ming, Sdg., N.-B.
914—2fs-26d.

Щжщ

Шш
Шні

-ÎV ч ■ «

І

ШШШш Щ Mme M. F. POITR AS,
" rue Victoria.

1

25 р.

REDUCTION
с. A LOUER -

Logement de 5 appartements, 1 
Avec eau, à $15.00 par mois. S’a­
dresser à Philippe PELLETIER. ! 
rue St-François, Edmundston. 4 
916—2fs-25d.

і:::::;

-■ INSTITUTRICE
On demande Une bonne insti­

tutrice de deuxième classe pour

У І
«M■

PENDANT DEUX SEMAINES! +

щPROFITEZ DE CETTE AUBAINE POUR VOUS 
PROCURER L’UN ÇES MEILLEURS 

RADIOS SUR LE MARCHE
Magasins Indépendants “Victoria”

Service du Téléphone І л 
Livraison Gratuite

Economie
Qualité4■ RAISONS °ATSONSCANADAVenez Entendre de la Bonne Musique!

Larlee’s Electric Shop
Geo. LARLEE, prop.

62сіь|VENTE DE DOUANE 
PAR StiUMISSION

Au Uneіттшш S

ЩШШШт
ШтжшГ

CAFE SEAL BRAND 
ou VICTORIA

Comptant
Seulement

Semaine
27 déc. au 2 jan

Des soumission^ adressées au 
soussigné seront -lèçues à son bu­
reau à Edmunds ton jusqu'au 10e 
jour de janvier 1930 à Midi, pour 
les objets suivants jconfisqués sous 
"empire des lois des Douanes, 
savoir:

1 auto Studdbak^r Phaeton Tou­
ring modèle 1925, ien bonne con­
dition. Cet auto lest visible au 
Garage Martin, à ’ Edmundston.

Toutes les soutinssions reçues 
devront être accompagnées d’un 
dépôt de 10% de ;la soumission, 

fision du Dé­
niant sera re-

r • Edmundston, N.-B. Thé Noir 
“Victoria”

Rue de l’Eglise MACARONI Hirondelle 
2 paquets pour..................

BOVRIL Cordial 
btle 16 oz .r.......23c ., 99c

-
SUCRE brun 
5 lbs pour ....

11b. 75c 28c • щà TOMATES bte 2 lbs 
la boite ........... ............. 10c ■

§ 1-2 lb 38c

РІГ m POSTUM INSTANT 
bte de 4 oz 25c
bte de 8 oz.......... ,...L.......

Г.Л“LAVAL”m SEL à table, bte 7 lbs, 
2 b tes pour ...............

:

17c№ 11b 59c v ■ •
COFITURES aux 
framboises, 40 oz .25cTAPIOCA Minute 

2 paquet» pour ..... 35cThé‘Victoria’
Orange Pekoe

ilj en attendant la

v™”~ . 33e
-------------- ---------------------

; parlement, et ce 
tourné si la soumission n’est pas 
acceptée.

CONDITIONS і — Comptant 
sur acceptation dejla soumission.

Ni la plus haute: ni aucune des 
soumissions ne seront nécessaire­
ment acceptées.

1-2 45c FARINE Swansdown 
le paquet .................... 38cBONNE & HEUREUSE ANNEE 

v* A TOUS ^
CAFELM.L. 
1 lb ..... 49c
CAFE Victoria 
bte 1 lb 65c 
bte 1-2 lb 33c
pafé “Dollard

KETSHUP Heinz 
grosse ЬоиІеШе....

RAISIN Corinthe 
sans noyaux 2 lbs25c 25c'Nk,—6

-CHOCOLAT Baker 
à cuire, y2 lb .............

лл.25c HOMARD Victoria 
bt» % lb....................

J. G. SIROIS, 
Percepteur du 
Reyenu National. 

Daté à Edmundstoà, N.-B., ce 
25e jour de décembre, 1929._____

SERVANTE
On demande unêbonne servan- 

al de mai- 
. _____  E. J. HU­

BERT, rue Miçhajud, Edmunds­
ton. ; j.n.o-26d.

Nous profitons de la circonstance pour remercier 
le public d’Edmundston et des paroisses d’alentours 
pour le bon conseil qu’il nous a fait dans le commerce ; 
nous prions chacun d’agréer l’expression de notre 
sincère gratitude et sollicitons leur encouragement 
pour l’année 1930.

« DATES 
paquet de 2 lbs 20c PEANUTS, 

2 Iba pour .u..
§t \ ;,

km
——rL I Bonne Annee A Tous Nos Clients &,1 lb 59cSEte pour ouvrage 

son. S’adresser à !

. LAfOIE
define, -

-

IOS MlFRED T
Angle de. 

Victoria et St
T. J. LEGER AVEN

Un cheval de 12 ans pesani 
lbs, avec harnais et voitures 
et d’hiver. S’adn 
DESROOHES, 1 
neuvième Avenu 
T#l.; 277-21.

,mett 1290 
d’été

à Melh-m 
59; Trente-

«tnada
• ' > *.stoo,
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CENTRAL CASH STORE
Jos. David, prop.

CLIENTS ET AMIS
A l’occasion du Nouvel An, il nous fait plaisir d’of­

frir à nos clients e,t amis un sincère remerciement 
pour l’encousagement que nous recevons en tout 
temps ainsi que nos meilleurs souhaits pour une

BONNE ET HEUREUSE ANNEE.

»

Chevaliers de Colomb
d’Edmundston

Vendredi 27 décembre
Deuxième soirée récréative 

ф la saison pour les membres 
du conseil, leurs épouses et 
leurs amies. — Parties de car­
tes, amusements et goûter. — 
Le jeu de cartes, bridge ou Qua­
rante-cinq, commencer^ à 8.30 
heures précises. Les personnes 
en retard ne pourront concou­
rir pour les prix.

INDEPENDANT
des propriétaires et des financiers des mines, nous polt­
rons donner des informations justes sur les mines et 
Iss puits d’huiles du Canada. Nos experts, sur le 
champ, rapportent les faits à nos bureaux ; l’informa­
tion est fournie à nos clients sous son vrai jour. Des 
renseignements que vous obtenez vous pouvez em­
ployer votre jugentînt pour acheter ou vendre les 
valeurs.

Un Service ds Courtage Indépendant dans les 
Mines, les Huiles et les Grains.

Sollmtau, Mills & Go. Ltd.
37 bureaux reliés par lin système de fils privés d’un 

océan à l'autre.
Chambre 1, Immeuble Long, 

Rue Canada, Téléphone 135 
EDMUNDSTON, N.-B.
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